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CAMPAGNE ÉLECTORALE 

Le sprint final 
A quelques jours de la fin de la campagne électorale, les partis politiques et les candidats indépendants font 

le forcing. 

L
a cadence s’est accélérée 
avec une forte animation 
dans les activités de proximi-

té et le contact direct avec les 
citoyens. Tous les leaders des 
formations politiques semblent 
partager le même leitmotiv, 
axant leurs interventions sur 
l’importance du rendez-vous du 
2 juillet prochain et sensibilisant 
l’électorat à participer massive-
ment. Ainsi, le rôle des citoyens 
pour la réussite du scrutin et leur 
bon choix des futurs élus dans 
l’Assemblée populaire nationale 
sont soulignés par les chefs des 
partis. 
Cela dit, ils n’ont pas manqué 
également de défendre leurs 
programmes électoraux, souvent 
avec des détails, en dévoilant 
leurs visions sur le développe-
ment économique, la protection 
des acquis sociaux ainsi que la 
poursuite des réformes et la pro-
motion de la démocratie et des 
libertés. A Aflou, la présidente 
du parti Tajamou Amel El Dja-
zair (TAJ), Fatima-Zohra 
Zerouati, a renouvelé, hier, l’ap-
pel à une participation massive 
aux prochaines élections législa-
tives, la qualifiant d’importante 
halte pour la consécration du pro-
cessus démocratique et l’ancrage 
de la culture de la participation 
politique. 
S’exprimant lors d’un meeting, 
Mme Zerouati a affirmé que la 
réussite de cette échéance électo-
rale passe par la sensibilisation et 
la participation massive des élec-
teurs le Jour J, estimant que « se 
rendre en masse aux urnes traduit 
la vivacité de la société et l’atta-
chement des citoyens à leur droit 
constitutionnel dans le choix de 
leurs représentants à l’Assem-
blée populaire nationale ». 
De son côté, le secrétaire général 
du Front de libération nationale 
(FLN), Abdelkrim Benmbarek, a 
mis en avant, hier à Chlef, l’im-
portance d’une participation 
massive aux législatives du 2 
juillet prochain pour élire les 
représentants du peuple à l’As-
semblée populaire nationale 
(APN), estimant que cette 
échéance constitue une étape 
politique et constitutionnelle 
importante. 
M. Benmbarek a souligné que ce 
rendez-vous électoral représente 
« une étape politique et constitu-
tionnelle importante mais aussi 

une occasion offrant au citoyen 
l’opportunité de contribuer direc-
tement à la prise de décision poli-
tique à travers ses représentants à 
l’APN ». 
Après avoir appelé les citoyens à 
participer massivement et à voter 
en force, le SG du FLN a insisté 
sur la nécessité que cette échéan-
ce permette l’émergence d’un 
« Parlement fort, capable d’assu-
mer ses missions constitution-
nelles en matière de législation, 
de contrôle et d’évaluation des 
politiques publiques, et œuvrant 
aussi à l’amélioration du cadre 
juridique du développement, de 
l’investissement et de l’emploi ». 
Depuis Oued Djellal, le président 
du parti Front El-Moustakbal, 
Fateh Boutbig, a souligné hier 
que les zones steppiques et pasto-
rales, à leur tête cette wilaya, dis-
posent de fortes potentialités leur 
permettant de jouer un rôle cen-
tral dans l’équation de la sécurité 
alimentaire nationale. M. Bout-
big a appelé à dépasser les solu-
tions conjoncturelles pour adop-
ter une vision stratégique globale 
visant le développement du chep-
tel et l’organisation des diffé-
rentes filières qui y sont liées, et 
ce en mettant en place des pro-
grammes nationaux à long terme 
pour moderniser l’élevage, amé-
liorer les races locales et structu-

rer les marchés du bétail et de la 
viande, afin de garantir la stabili-
té des prix, protéger les éleveurs 
et préserver le pouvoir d’achat 
des citoyens. 
A Ben M’hidi, dans la wilaya 
d’El-Tarf, le secrétaire général 
du Front du militantisme national 
(FMN), Abdallah Haddad, a 
appelé, hier, à une « large mobi-
lisation électorale », soulignant 
qu’une forte participation à ce 
rendez-vous national sera « un 
message fort reflétant l’attache-
ment du citoyen à la poursuite de 
la construction institutionnelle et 
au renforcement du processus 
démocratique ». 
M. Haddad a précisé qu’une 
« forte affluence aux urnes illus-
trera la prise de conscience des 
citoyens de l’importance d’un 
engagement résolu dans le ren-
forcement du processus démo-
cratique », et « contribuera effi-
cacement à la sélection des repré-
sentants du peuple au sein des 
institutions élues ». 
Depuis Rouiba (Alger), le pre-
mier secrétaire du Front des 
forces socialistes (FFS), Youcef 
Aouchiche, a appelé l’ensemble 
des Algériens à s’engager large-
ment dans l’action politique. 
Lors d’un meeting populaire, M. 
Aouchiche a invité « tous les 
Algériens à s’engager largement 

dans l’action politique et associa-
tive afin de défendre leurs droits 
dans les différents domaines ». 
Le responsable du parti a indiqué 
que les listes du FFS « regrou-
pent des compétences parmi les 
femmes et les hommes avec la 
volonté et les capacités néces-
saires, pour contribuer à l’amé-
lioration des conditions de vie 
des citoyens », soulignant que le 
message du FFS durant cette 
campagne repose sur « la respon-
sabilité, la sagesse et la modéra-
tion ». 
De son côté, la secrétaire généra-
le du Parti des travailleurs (PT), 
Louisa Hanoune, a affirmé à 
Guelma que son parti entre en 
lice dans les législatives du 2 
juillet prochain avec un program-
me contenant 37 engagements 
dans les domaines social, écono-
mique et politique. Mme Hanou-
ne a indiqué que « les candidats 
de sa formation politique, s’ils 
sont élus lors des prochaines 
élections, s’engageront à mettre 
en œuvre le programme du parti 
de sorte à servir l’intérêt natio-
nal, avec l’engagement de trans-
mettre les préoccupations des 
citoyens et de présenter des pro-
positions et solutions à l’Assem-
blée populaire nationale 
(APN) ». 

Hachemi B.

ÉLECTIONS LÉGISLATIVES À TIZI OUZOU 

Les préparatifs vont bon train
POUR ASSURER  le bon déroulement des 
élections législatives du 2 juillet 2026, les 
préparatifs se poursuivent activement dans la 
wilaya de Tizi Ouzou. Une réunion de coor-
dination et d’évaluation, présidée par le wali 
Abou Bakkar Essedik Boucetta, a permis de 
faire le point sur l’ensemble des mesures 
logistiques et organisationnelles mises en 
place en lien avec les différents services de 
l’État et les acteurs concernés. 
S’il est vrai que l’Autorité nationale indépen-
dante des élections (ANIE) est chargée de 
l’organisation des échéances électorales, il 

n’en demeure pas moins qu’elle ne dispose 
pas, à elle seule, de l’ensemble des moyens 
logistiques nécessaires pour assurer le bon 
déroulement du scrutin. C’est pourquoi les 
services de l’État et les différentes adminis-
trations sont pleinement mobilisés afin de 
garantir les conditions optimales du vote le 
jour « J ». 
À Tizi Ouzou, tout indique que l’essentiel des 
dispositifs logistiques prévus pour le 2 juillet 
prochain est déjà opérationnel. Dans ce cadre, 
le wali, Abou Bakkar Essedik Boucetta, a pré-
sidé une réunion de coordination et d’évalua-

tion consacrée au suivi des préparatifs des 
élections législatives. 
Ont pris part à cette rencontre les chefs de 
daïra, les directeurs de l’exécutif, les 
membres de la commission de sécurité ainsi 
que les responsables des différents secteurs 
impliqués dans l’organisation du scrutin. À 
cette occasion, l’ensemble des mesures logis-
tiques et matérielles destinées à cet important 
rendez-vous électoral ont été présentées, dis-
cutées, puis ajustées en vue de leur finalisa-
tion. 

De notre bureau, Saïd Tissegouine

VOTE PAR 
PROCURATION  
L’ANIE détaille les 
démarches 
L’AUTORITÉ  nationale indé-
pendante des élections (Anie) a 
rappelé aux citoyennes et 
citoyens algériens inscrits sur 
les listes électorales les modali-
tés de recours au vote par pro-
curation, à l’approche des élec-
tions des membres de l’Assem-
blée populaire nationale prévues 
le jeudi 2 juillet 2026. C’est ce 
qu’a indiqué un communiqué de 
l’Anie. 
Ce dispositif s’inscrit, selon la 
même source, dans le cadre du 
décret présidentiel n° 26-145 du 
4 avril 2026 portant convoca-
tion du corps électoral, ainsi 
que des dispositions de l’ordon-
nance n° 21-01 du 10 mars 
2021 relative au régime électo-
ral, modifiée et complétée. 
L’ANIE précise que les élec-
teurs concernés par les situa-
tions prévues par la loi peuvent 
établir une procuration jusqu’au 
28 juin 2026, selon des modali-
tés adaptées à chaque catégorie. 
Le communiqué a détaillé ainsi 
les différentes catégories de 
citoyens autorisés à voter par 
procuration. Les patients hospi-
talisés peuvent établir leur pro-
curation auprès du directeur de 
l’établissement de santé. Les 
malades soignés à domicile, 
ainsi que les personnes à handi-
cap lourd ou à mobilité réduite, 
doivent quant à eux effectuer 
cette démarche auprès du secré-
taire de la commission commu-
nale de révision des listes élec-
torales, avec possibilité de 
déplacement à domicile. 
Sont également concernés les 
travailleurs, salariés ou 
employés en déplacement hors 
de leur wilaya de résidence, 
ainsi que ceux appelés à être 
absents le jour du scrutin, sans 
oublier les étudiants et sta-
giaires en formation hors 
wilaya. Pour ces catégories, la 
procuration est établie auprès 
du président de la commission 
communale de révision des 
listes électorales, dans toute 
commune de la wilaya de rési-
dence. 
Les citoyens résidant temporai-
rement à l’étranger, ainsi que 
les Algériens établis à l’étranger 
dans l’impossibilité de voter le 
jour du scrutin ou présents sur 
le territoire national, peuvent 
établir leur procuration auprès 
des services consulaires. Par 
ailleurs, les personnels relevant 
de l’Armée nationale populaire, 
de la Sûreté nationale, de la 
Protection civile, des Douanes 
algériennes ainsi que les agents 
de l’administration pénitentiaire 
doivent établir leur procuration 
auprès du commandant d’unité 
ou du responsable de l’établis-
sement. 
L’ANIE indique enfin que le 
formulaire de vote par procura-
tion peut être retiré auprès des 
coordinations de wilaya de 
l’Autorité nationale indépen-
dante des élections, ainsi qu’au-
près des représentations diplo-
matiques et consulaires algé-
riennes à l’étranger. 
En outre, l’ANIE entend facili-
ter la participation électorale et 
garantir le bon déroulement du 
scrutin, en assurant aux citoyens 
concernés la possibilité d’exer-
cer leur droit de vote dans les 
meilleures conditions. 

Aymen D. 
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MODERNISATION DE L’ADMINISTRATION  

Réconcilier le citoyen et le service public 
À l’occasion de la Journée des Nations unies pour la fonction publique, le ministre de l’Intérieur, Saïd Sayoud, et le médiateur de la 

République, Mohamed Hattab, ont dressé, hier, un bilan d’étape des réformes engagées. Entre numérisation accélérée, simplification des 
procédures et plus de 83 000 requêtes citoyennes traitées en six mois, l’État accélère la transformation de ses administrations avec un 

mot d’ordre : placer la dignité et l’équité au cœur du service public. 

S
ous l’impulsion du président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune, 
la modernisation de l’administration 

s’accélère. C’est le message fort porté par 
le ministre de l’Intérieur, des Collectivités 
locales et des Transports, Saïd Sayoud, 
lors d’une conférence nationale organisée 
hier à Alger par le médiateur de la Répu-
blique. 
Placé sous le slogan « L’équité est le fon-
dement du service public, la dignité du 
citoyen est une priorité », cet événement 
célébrait la Journée des Nations unies pour 
la fonction publique. 
« Cette célébration nous offre l’occasion 
de renouveler notre engagement à servir le 
citoyen et à promouvoir un service public 
moderne, répondant aux exigences de qua-
lité, d’équité et de performance », a décla-
ré M. Sayoud. 
Le ministre a particulièrement salué le rôle 
de l’institution du médiateur de la Répu-
blique dans le renforcement de la confian-
ce entre l’administration et les usagers, 
notamment à travers ses actions d’écoute 
et de médiation. 
 
NUMÉRISATION ET PROXIMITÉ : LES 
ARMES DE LA RÉFORME 
Pour concrétiser cette orientation straté-
gique, le gouvernement mise sur la simpli-
fication drastique des procédures adminis-
tratives ainsi que sur la généralisation de la 

transformation numérique, à travers la 
modernisation progressive de l’état civil et 
l’interconnexion des différentes plate-
formes. Ces efforts s’accompagnent d’une 
attention particulière portée à l’améliora-
tion des conditions d’accueil et d’orienta-
tion du public dans les structures étatiques. 
Évoquant le rôle crucial des collectivités 
locales, le ministre a rappelé qu’elles 
constituent l’échelon administratif le plus 

proche des préoccupations quotidiennes de 
la population. À ce titre, les pouvoirs 
publics s’engagent à poursuivre leur dota-
tion en moyens humains, techniques et 
organisationnels pour soutenir efficace-
ment le développement local. 
Intervenant à son tour, le médiateur de la 
République, Mohamed Hattab, a révélé un 
bilan chiffré qui témoigne de l’activité 
intense de son institution 

Selon M. Hattab, ces données illustrent la 
confiance croissante des citoyens envers 
cette institution. La confiance de la popu-
lation se mesure à la fois à la qualité du 
service rendu et à la rapidité de sa prise en 
charge, a-t-il souligné, qualifiant ce projet 
global de chantier national permanent. 
Pour structurer cette dynamique, le média-
teur de la République a annoncé le lance-
ment officiel de deux guides de référence, 
à savoir le Guide d’accueil et d’orientation 
et le Guide de traitement des requêtes, 
visant à harmoniser les pratiques des fonc-
tionnaires. Sur le plan de la formation, un 
Master en planification stratégique et 
management du service public a été créé 
en partenariat avec le secteur de l’Ensei-
gnement supérieur afin de renforcer les 
compétences des cadres. 
Enfin, un ancrage international a été scellé 
par la signature d’une convention de parte-
nariat avec le Programme des Nations 
unies pour le développement (PNUD) 
pour accompagner ces efforts de moderni-
sation. 
La rencontre, qui a réuni de nombreux 
représentants institutionnels et ministé-
riels, s’est conclue par un appel unanime à 
ancrer une véritable culture du service 
public où l’équité reste le socle, et la digni-
té du citoyen, la finalité ultime de l’action 
de l’État. 

Sihem Bounabi

DIPLOMATIE ARABE  

Ahmed Attaf déploie l’agenda d’Alger à Amman
EN MARGE de la session ministérielle de 
la Ligue arabe en Jordanie, le ministre 
d’État, ministre des Affaires étrangères, a 
multiplié les consultations de haut niveau. 
Entre gestion des crises au Moyen-Orient, 
élection d’un nouveau secrétaire général et 
soutien stratégique à ses partenaires, Alger 
réaffirme son rôle de pivot pour la stabili-
té régionale. 
Le ministre d’État, ministre des Affaires 
étrangères, Ahmed Attaf, a pris part à la 
réunion ministérielle consultative arabe 
ainsi qu’à la reprise de la 165e session du 
Conseil de la Ligue arabe au niveau minis-
tériel à Amman, en Jordanie. Dans un 
contexte régional lourdement marqué par 
les tensions au Moyen-Orient et dans le 
Golfe, ces travaux ont permis des 
échanges approfondis sur les crises en 
cours, la question palestinienne et la 
modernisation des mécanismes de l’action 
arabe commune. En marge de ces assises, 
le chef de la diplomatie algérienne a mené 
un véritable marathon diplomatique avec 
plusieurs de ses homologues. 
Cette session a également été marquée par 
un événement institutionnel majeur, à 

savoir l’élection de Nabil Fahmy au poste 
de secrétaire général de la Ligue arabe, en 
remplacement d’Ahmed Aboul Gheit arri-
vé au terme de son mandat. À cette occa-
sion, Ahmed Attaf a tenu à saluer les 
efforts déployés par le secrétaire général 
sortant durant une période particulière-
ment complexe, tout en félicitant chaleu-
reusement son successeur à qui il a souhai-
té un plein succès. 
 
SOLIDARITÉ AFFIRMÉE AVEC RIYAD, 
KOWEÏT ET KHARTOUM 
L’intense activité bilatérale d’Ahmed Attaf 
a débuté par un entretien crucial avec le 
ministre saoudien des Affaires étrangères, 
le prince Fayçal bin Farhan Al Saoud. Le 
ministre algérien a réaffirmé à cette occa-
sion la pleine solidarité de l’Algérie avec 
le Royaume d’Arabie saoudite à la suite 
des attaques dont il a été la cible dans un 
contexte d’escalade militaire régionale. 
Les deux ministres ont convenu de renfor-
cer leur coordination et ont avancé sur les 
préparatifs de la première session du Haut 
Conseil de coordination algéro-saoudien. 
Cette même solidarité face aux menaces 

sécuritaires a été exprimée lors de sa ren-
contre avec le ministre koweïtien des 
Affaires étrangères, le Cheikh Jarrah Jaber 
Al-Ahmad Al-Sabah, où les deux parties 
ont réitéré l’importance du règlement paci-
fique des différends. 
Le dossier de la stabilité africaine a égale-
ment été au cœur des discussions lors de 
l’entretien avec le ministre soudanais des 
Affaires étrangères, Mohieddine Salem. 
Ahmed Attaf a réaffirmé la position 
constante de l’Algérie en faveur de la sta-
bilité, de l’unité nationale et de l’intégrité 
territoriale du Soudan, tout en plaidant 
pour un renforcement de la coopération 
bilatérale. 
 
CONCERTATION STRATÉGIQUE AVEC 
LE CAIRE, BAGDAD ET BRUXELLES 
Les relations algéro-égyptiennes ont quant 
à elles affiché une trajectoire très positive 
lors des échanges avec le chef de la diplo-
matie égyptienne, Badr Abdelatty. Les 
deux responsables se sont félicités de la 
dynamique impulsée par les présidents 
Abdelmadjid Tebboune et Abdel Fattah al-
Sissi, tout en insistant sur l’impératif de 

désescalade au Moyen-Orient et en Pales-
tine à travers une coordination continue 
entre Alger et Le Caire. 
Sur le plan géopolitique global, l’entretien 
avec le ministre irakien des Affaires étran-
gères, Fouad Hussein, a permis d’aborder 
des perspectives prometteuses dans les 
secteurs de l’énergie et de la culture. Les 
deux ministres ont par ailleurs salué l’ac-
cord de cessez-le-feu conclu entre l’Iran et 
les États-Unis, le qualifiant d’évolution 
positive majeure pour l’apaisement des 
tensions régionales. Enfin, l’agenda d’Ah-
med Attaf s’est élargi au partenaire euro-
péen lors d’une rencontre avec la Haute 
représentante de l’Union européenne pour 
les affaires étrangères et la politique de 
sécurité, Kaja Kallas. Cet entretien a per-
mis d’examiner les voies de dynamisation 
de la coopération bilatérale entre l’Algérie 
et l’UE sur les questions d’intérêt com-
mun. À travers ce déploiement d’envergu-
re à Amman, l’Algérie réaffirme sa doctri-
ne diplomatique immuable reposant sur le 
dialogue, la concertation et le règlement 
pacifique des crises. 
 Sihem Bounabi

ALGÉRIE – GECF  
Accélération des chantiers gaziers 

LE PREMIER  ministre, M. Sifi Ghrieb, a 
reçu hier le Secrétaire général du Forum 
des pays exportateurs de gaz (GECF), M. 
Philip Mshelbila, en visite de travail en 
Algérie du 20 au 23 juin, accompagné 
d’une délégation de haut niveau. Cette ren-
contre s’est tenue en présence du ministre 
d’État, ministre des Hydrocarbures, M. 
Mohamed Arkab. 
Les entretiens ont porté sur les moyens de 
concrétiser les conclusions de la 7e Confé-
rence des chefs d’État et de gouvernement 

des pays exportateurs de gaz, organisée par 
l’Algérie en mars 2024. Au cœur des dis-
cussions figure notamment l’accélération 
du processus d’activation de l’Institut de 
recherche sur le gaz (Gas Research Institu-
te – GRI), dont le siège est établi à Alger. 
Les deux parties ont souligné l’importance 
de permettre à cette future structure de 
jouer pleinement son rôle en tant que 
centre international de recherche, de ren-
forcement des capacités et d’échange d’ex-
pertise. Le GRI est également appelé à 

contribuer à l’accompagnement des États 
membres face aux mutations et aux nou-
veaux défis de l’industrie gazière mondia-
le. Autre dossier majeur abordé lors de 
cette rencontre : le projet du gazoduc 
transsaharien (TSGP), dont la mise en 
œuvre est désormais entrée dans une phase 
jugée effective par les autorités. Les res-
ponsables ont également évoqué le soutien 
du GECF à cette infrastructure stratégique, 
considérée comme un levier important 
pour renforcer la sécurité énergétique à 

l’échelle mondiale. Dans ce cadre, le Pre-
mier ministre a réaffirmé que ce projet 
s’inscrit dans la vision stratégique du pré-
sident de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, visant à établir un partenariat 
énergétique africain fondé sur l’intégra-
tion, la solidarité et les intérêts communs. 
Une approche alignée sur les objectifs de 
l’Agenda 2063 de l’Union africaine et 
orientée vers le renforcement de la coopé-
ration Sud-Sud et de l’intégration conti-
nentale. M. B. 
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4CONFÉRENCE 
ÉCONOMIQUE 
DE L’AAPI 
Les opportunités 
d’investissement 
présentées à Genève  
DANS une démarche pour encourager la 
contribution de la communauté 
nationale à l’étrangers, les opportunités 
et les perspectives d’investissement, 
qu’offre l’Algérie, seront présentées 
aujourd’hui à Genève dans le cadre 
d’une conférence économique 
qu’organise l’Agence algérienne de 
promotion de l’investissement (AAPI) 
en coordination avec le consulat général 
d’Algérie. C’est ce qu’a indiqué hier 
l’AAPI dans un communiqué, notant 
que cette conférence sera consacrée à 
l’examen des opportunités 
d’investissement. Sous le thème : 
«L’investissement en Algérie : 
opportunités et perspectives», 
l’organisation de cette rencontre 
s’inscrit dans le cadre du «renforcement 
des liens avec les membres de la 
communauté nationale établie à 
l’étranger, notamment les compétences 
algériennes résidant en Suisse, en vue 
de les encourager à contribuer 
activement à la dynamique économique 
que connaît l’Algérie», a précisé 
l’AAPI. Ceci, à travers l’exploration des 
opportunités d’investissement 
disponibles et la concrétisation de leurs 
projets futurs dans différents secteurs 
porteurs, a ajouté la même source. Le 
programme de la conférence 
comprendra plusieurs axes essentiels, 
notamment la présentation du cadre 
juridique et fiscal régissant 
l’investissement en Algérie, 
l’identification des secteurs 
économiques prometteurs et des 
opportunités d’investissement offertes, 
ainsi que la présentation des 
mécanismes d’accompagnement et des 
facilités destinés aux investisseurs 
étrangers et aux membres de la 
communauté nationale à l’étranger. 
Pour l’Agence de promotion de 
l’investissement, cette initiative traduit 
la volonté des pouvoirs publics et de 
l’AAPI d’accompagner les porteurs de 
projets et de valoriser la contribution 
des compétences nationales établies à 
l’étranger au processus de 
développement économique. Il convient 
de noter que ce n’est pas une première, 
sachant que l’AAPI a déjà organisé 
plusieurs rencontres dans plusieurs pays 
dans l’objectif de promouvoir les 
opportunités d’investissement en 
Algérie.  

H. B. 
 
TRAVAUX PUBLICS  
L’Algérie et le Niger 
renforcent  
leur coopération 
LE MINISTRE des Travaux publics et 
des Infrastructures de base, Abdelkader 
Djellaoui, a reçu, hier, le ministre de 
l’Equipement et des Infrastructures du 
Niger, Salissou Mahamane Salissou, 
dans le cadre du renforcement de la 
coopération bilatérale dans le domaine 
des infrastructures et des travaux 
publics, afin de les hisser au niveau des 
relations historiques qui unissent les 
deux pays. Les deux parties ont passé en 
revue les capacités et l’expertise dont 
dispose l’Algérie dans les domaines de 
la mise en œuvre et du développement 
des infrastructures, notamment par le 
biais d’institutions de mise en œuvre, de 
bureaux d’études et de laboratoires 
techniques, en plus de l’expérience 
nationale acquise dans la mise en œuvre 
de grands projets dans les domaines des 
routes, des ports et des chemins de fer, 
entre autres. 

S. N. 

LE MINISTRE d’État, ministre 
des Hydrocarbures, Mohamed 
Arkab, a reçu, hier à Alger, une 
délégation de l’allemand Siemens 
Energy, conduite par son vice-
président exécutif des services 
gaziers pour l’Europe et 
l’Afrique, Wahid Abbassi. Les 
discussions ont porté sur le ren-
forcement du partenariat avec 
Sonatrach et sur ses perspectives, 
notamment dans les domaines de 
la transition énergétique, de la 
décarbonation et des technologies 
industrielles avancées. 
Cette rencontre a permis d’exa-
miner l’état de la coopération 
entre le groupe Sonatrach et Sie-
mens Energy, ainsi que les pers-
pectives de son développement. 
Les deux parties ont salué le 

niveau avancé de leur partenariat 
et la dynamique de collaboration 
qui les unit dans plusieurs 
domaines liés à l’industrie pétro-
lière et gazière, notamment les 
services gaziers, les équipements 
énergétiques et les solutions d’in-
génierie et de technologies avan-
cées. 
Les discussions ont également 
porté sur les opportunités d’élar-
gissement de cette coopération à 
de nouveaux axes stratégiques 
liés à la transition énergétique.  
Les deux parties ont ainsi évoqué 
les projets de décarbonation, la 
réduction des émissions de gaz, 
l’amélioration de l’efficacité 
énergétique ainsi que le dévelop-
pement des projets de Sonatrach 
dans les domaines de l’hydrogène 

bas carbone et de l’ammoniac 
vert. La modernisation des infra-
structures énergétiques à travers 
la numérisation et l’intégration de 
technologies intelligentes a éga-
lement figuré parmi les sujets 
abordés, selon le communiqué du 
ministère. 
À cette occasion, Arkab a souli-
gné l’importance du renforce-
ment du partenariat avec Siemens 
Energy afin d’accompagner les 
efforts de modernisation de l’in-
dustrie énergétique nationale, de 
favoriser le transfert de technolo-
gies et de compétences, et de sou-
tenir le développement des res-
sources humaines algériennes.  
Il a également insisté sur la pour-
suite des programmes visant à 
réduire l’empreinte carbone du 

secteur, à limiter les émissions de 
méthane et à diminuer les opéra-
tions de torchage routinier du 
gaz. 
De son côté, Wahid Abbassi a 
réaffirmé l’engagement de Sie-
mens Energy à poursuivre son 
accompagnement des projets de 
développement du secteur des 
hydrocarbures en Algérie. Il a mis 
en avant la volonté du groupe 
allemand de contribuer à la réali-
sation des projets stratégiques 
liés à la décarbonation, à la 
numérisation industrielle et à 
l’amélioration des performances 
des installations pétrolières et 
gazières, à travers des solutions 
innovantes et des technologies de 
pointe. 

Rim Boukhari

UNE DÉLÉGATION DE SIEMENS ENERGY EN ALGÉRIE 

Cap sur la transition énergétique 
et la décarbonation 

Le ministre d’Etat, ministre des Hydro-
carbures, Mohamed Arkab, a reçu une 
délégation du Fonds monétaire interna-

tional (FMI) conduite par son chef de mission 
en Algérie, Charalambos Tsangaridis, dans le 
cadre des consultations périodiques menées 
entre les deux parties, en présence du direc-
teur de l’Agence nationale pour la valorisation 
des ressources en hydrocarbures, Samir Bakh-
ti, et de représentants du ministère et de la 
Banque d’Algérie. 
Arkab a expliqué à la délégation du FMI que 
les perspectives de développement des hydro-
carbures et les différentes réformes visent à 
renforcer l’attractivité des investissements, à 
promouvoir les partenariats internationaux et 
à maximiser la valeur des ressources natio-
nales en pétrole et en gaz, afin de soutenir la 
croissance économique et de renforcer la 
sécurité énergétique nationale. 
Dans ce cadre, Arkab a passé en revue les 
principaux indicateurs relatifs au développe-
ment des activités d’exploration et de produc-
tion, aux programmes de développement des 
gisements de pétrole et de gaz, ainsi qu’aux 
efforts déployés pour accroître les capacités 
de production, de conversion et de raffinage. 
Ces opérations ont pour objectif de renforcer 
les industries pétrolières et gazières à valeur 
ajoutée, afin de répondre à la demande natio-
nale et de maintenir la position de l’Algérie en 
tant que fournisseur d’énergie fiable aux 
niveaux régional et international, selon un 
communiqué du ministère. 
Les progrès accomplis dans la mise en œuvre 
du programme d’investissement national et 
international dans le secteur des hydrocar-
bures, notamment à travers des projets menés 
par le groupe Sonatrach en partenariat avec de 
grandes entreprises internationales, ont égale-
ment été mis en avant par Arkab, qui a souli-
gné l’importance de l’appel d’offres interna-
tional «Algeria Bid Round 2026» en tant 
qu’étape stratégique pour renforcer l’attracti-
vité du secteur minier des hydrocarbures et 
attirer davantage d’investissements et de tech-
nologies modernes. 

Dans le contexte actuel de la transition éner-
gétique et du développement durable, le 
ministre a souligné les efforts déployés par 
l’Algérie, à travers le groupe Sonatrach et ses 
partenaires, pour réduire l’empreinte carbone 
de l’industrie pétrolière et gazière, grâce à la 
mise en œuvre de programmes avancés visant 
à réduire les émissions de méthane, à réduire 
le torchage du gaz, à développer des projets de 
captage, de stockage et d’utilisation du carbo-
ne, et à adopter des technologies à faibles 
émissions. Des efforts déployés conformé-
ment aux engagements environnementaux 
internationaux et afin de renforcer la compéti-
tivité du secteur énergétique national. Les pro-
jets entrepris par le groupe Sonatrach dans le 
domaine de la protection de l’environnement 
et de l’amélioration de l’efficacité énergétique 
ont également été abordés, ainsi que les pro-
grammes de développement de l’hydrogène 
bas carbone et des énergies renouvelables 
liées aux activités pétrolières et gazières, qui 
contribuent à la construction d’un modèle 
énergétique plus durable. Le ministre a, en 
outre, passé en revue le programme de dessa-
lement de l’eau de mer, qui constitue l’un des 
principaux projets stratégiques, à travers 
l’achèvement et l’exploitation d’usines de 

dessalement dans les plusieurs wilayas, dans 
le but d’améliorer la sécurité hydrique et d’as-
surer l’approvisionnement en eau des citoyens 
et des secteurs économiques.  
Après ces explications détaillées, le chef de 
mission du FMI a salué la présentation du 
ministre d’Etat, louant les efforts déployés par 
l’Algérie pour développer le secteur des 
hydrocarbures et renforcer son attractivité 
pour les investissements, ainsi que les projets 
visant à concilier les impératifs de développe-
ment économique et les engagements environ-
nementaux. Il a souligné l’intérêt du Fonds 
pour le suivi de ces réformes et son soutien 
aux initiatives visant à consolider la stabilité 
économique et à promouvoir le développe-
ment durable. 
A l’issue de la rencontre, les deux parties ont 
discuté des perspectives de renforcement de la 
coopération technique et d’échange d’expé-
riences dans les domaines liés à l’industrie 
pétrolière et gazière, au développement des 
technologies modernes, à la numérisation, à 
l’innovation et à la localisation des industries 
et des services liés aux hydrocarbures, ainsi 
qu’au soutien à la formation et au développe-
ment des ressources humaines. 

Hamid B.

DÉVELOPPEMENT DES HYDROCARBURES  

Le FMI salue les efforts 
de l’Algérie 

Le chef de la mission du Fonds monétaire international (FMI) en Algérie, Charalambos Tsangaridis, 
a loué les efforts déployés par le pays visant à développer le secteur des hydrocarbures et à renforcer 

son attractivité, après avoir écouté une présentation détaillée du ministre Arkab sur la situation 
et les perspectives de développement du secteur et sur les réformes structurelles et organisationnelles 

en cours. 
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MOTEUR et acteur majeur dans la réalisa-
tion de l’intégration africaine, l’Algérie 
peut aussi bénéficier des opportunités 
qu’offre le continent dans plusieurs sec-
teurs d’activités tels que la santé, l’indus-
trie pharmaceutique, l’agroalimentaire et 
la construction. Des secteurs dans lesquels 
le pays a la compétence pour se faire une 
place sur ce marché très demandeur, mais 
aussi nouer des partenariats. 
C’est cette thématique qui a été débattue, 
hier, par les intervenants de la première 
Conférence organisée dans le cadre de la 
57e édition de la Foire internationale d’Al-
ger, inaugurée lundi par le président de la 
République. Sous le thème «La coopéra-
tion Sud-Sud. Alger, moteur d’intégration 
africaine et Zone de libre échange conti-
nentale africaine : enjeux et positionne-
ment de l’Algérie», les panélistes ont mis 
en avant le rôle central de l’Algérie dans la 
réalisation de l’intégration africaine, mais 
ont surtout exposé les opportunités 
qu’offre le continent pour les produits et 
investissements algériens. 
Ce sont, entre autres, les secteurs de la 
santé, de l’industrie pharmaceutique, de 
l’agroalimentaire, de la construction et de 
l’industrie de l’électroménager que l’Algé-
rie doit exploiter pour non seulement 
exporter mais aussi nouer des partenariats 

avec des opérateurs locaux, eu égard aux 
grands besoins en la matière exprimés par 
plusieurs pays. C’est d’ailleurs ce qu’a 
affirmé Chiraz Bensemmane, directrice de 
l’entreprise Pitch World Fast, spécialisée 
dans l’aide au développement commercial 
et gestion de projet dans son intervention. 
En effet, elle a fait part de son expérience 
dans l’accompagnement des entreprises 
voulant poser pied en Afrique.  
«Nous avons des produits de qualité et un 
savoir-faire avéré. Il faut que les entre-
prises algériennes explorent le marché 
africain. Beaucoup d’opportunités s’of-
frent à nous», a-t-elle indiqué, mettant en 
avant les efforts déployés par les pouvoirs 
publics, qui ont mis en place un écosystè-
me favorable, principalement à travers le 
cadre juridique, l’accompagnement, mais 
surtout en termes d’infrastructures. Elle a 
ainsi invité les opérateurs économiques, 
notamment privés, à prendre le relais et à 
investir ce marché naturel de l’Algérie. 
Citant avec précision les besoins exprimés 
par les différentes régions africaines et, 
donc, des opportunités pour l’Algérie, à 
l’instar de l’Afrique de l’Ouest où un 
grand besoin est exprimé pour les produits 
pharmaceutiques et de santé, des pays de 
l’Afrique de l’Est dans le domaine de 
l’agroalimentaire, et des infrastructures et 

finance en Afrique centrale, Mme Ben-
semmane a aussi souligné la nécessité de 
tirer profit de la ZLECAf, dont plus de 50 
pays ont franchi le pas de la ratification, 
pour dynamiser le commerce avec les pays 
africains. Selon elle, il est également 
temps pour l’Algérie de s’orienter beau-
coup plus vers ces pays africains pour 
s’approvisionner en certains produits, 
achetés jusque-là sur des marchés d’autres 
continents à des coûts relativement chers, 
à l’instar de la poudre de lait que l’on peut 
se procurer de l’Ouganda, a-t-elle noté.  
Selon elle, plusieurs pays africains veulent 
également voir des investissements algé-
riens implantés dans leur pays, en plus de 
leur fournir plusieurs de nos produits.  
Elle a, dans ce sens, évoqué les besoins de 
certains pays, comme l’Ouganda et le 
Tchad en produits pharmaceutiques, le 
Mozambique qui offre des opportunités 
dans le secteur du textile et cuir… 
«Nos produits sont de qualité et répondent 
aux standards internationaux. Il faut aller 
vers ces marchés africains», a insisté la 
chef d’entreprise, soulignant cependant la 
nécessité de prendre en considération plu-
sieurs aspects, notamment culturels, mais 
aussi d’assurer un suivi des différentes 
missions économiques algériennes effec-
tuées dans ces pays. Co-animateur de ce 

panel dédié à la coopération Sud-Sud, le 
général manager de l’entreprise BGICC, 
cabinet de conseil stratégique spécialisé 
dans le développement des affaires à l’in-
ternational, Rassim Benghanem, a mis en 
avant l’apport de l’Algérie dans le déve-
loppement du continent africain, à travers 
plusieurs initiatives et réalisations. L’im-
plication de l’Algérie dans le développe-
ment de l’Afrique ne se limite pas au stade 
du discours, il se caractérise par l’engage-
ment concret qui se traduit en actions, 
selon les précisions de ce panéliste, lequel 
a évoqué le rôle du pays dans le désenga-
gement multidimensionnel de plusieurs 
régions, et ce à travers la réalisation de 
plusieurs projets structurants. Lui aussi a 
affirmé que le continent offre de nom-
breuses opportunités que l’Algérie doit 
saisir. «C’est à notre portée. Nous avons 
un grand potentiel. Il faut juste voir 
grand», a-t-il dit en s’adressant aux opéra-
teurs économiques algériens, qui doivent, 
selon lui, être accompagner dans leur 
démarche pour relever les défis et ainsi se 
positionner sur ce marché prometteur. Plu-
sieurs thématiques sont aussi au program-
me des conférences prévues en marge de la 
FIA qu’abrite le palais des Expositions 
d’Alger jusqu’au 27 du mois en cours.  

Lilia Aït Akli

COOPÉRATION SUD-SUD   

Un levier stratégique pour l’économie algérienne  

Invité d’honneur de la 57e édi-
tion de la Foire internationale 
d’Alger (FIA), l’Espagne 

affiche une volonté claire : ren-
forcer sa présence économique et 
catalyser de nouveaux partena-
riats industriels. Présent à ce ren-
dez-vous majeur, le secrétaire 
général du Forum d’affaires algé-
ro-espagnol (F2AE), Alejandro 
Ballester Barral, a expliqué au 
Jeune Indépendant que la partici-
pation du Forum vise avant tout à 
fluidifier les échanges entre les 
opérateurs des deux pays et à 
créer un climat propice aux joint-
ventures et investissements 
directs. 
«Nous sommes là pour rappro-
cher les entreprises algériennes et 
espagnoles», a-t-il indiqué, préci-
sant que plusieurs rencontres 
d’affaires sont actuellement pro-
grammées. 
Les discussions sont d’ores et 
déjà engagées avec divers acteurs 
économiques. M. Ballester a tou-
tefois affirmé que ce travail de 
réseautage se prolongera bien au-
delà de la foire, notamment via 
des visioconférences et des 
réunions de suivi dans les pro-
chaines semaines. «Dès qu’un 
projet ou une opportunité com-
merciale se dessine, nous répon-
dons présents pour accompagner 
les entreprises sur le terrain», 
souligne-t-il. Interrogé sur l’at-
tractivité actuelle du marché 
algérien, le secrétaire général 
estime que les récentes évolu-
tions politiques et législatives ont 

considérablement amélioré le cli-
mat des affaires. Pour lui, les 
nouvelles réformes adoptées par 
les autorités algériennes sécuri-
sent et encouragent l’implanta-
tion des investisseurs ibériques. 
 

COMPÉTITIVITÉ 
ET AMBITIONS AFRICAINES 

 
M. Ballester a mis en avant les 
avantages comparatifs majeurs 
de l’Algérie : abondance du 
foncier industriel, coûts très com-
pétitifs de l’énergie, main-
d’œuvre qualifiée et, surtout, une 
proximité géographique détermi-
nante pour la logistique euro-
péenne. 
Saluant la solidité des relations 
historiques entre les deux 
nations, le responsable du F2AE 
voit plus loin : grâce aux exoné-
rations fiscales et aux incitations 
de la nouvelle loi sur l’investisse-
ment, le pays a la capacité de 
s’imposer comme une plateforme 
régionale. 
«L’Algérie peut se transformer 
en un véritable hub pour les 
entreprises espagnoles souhaitant 
accéder aux marchés africains et 
arabes», affirme-t-il.  
Les biens produits localement 
pourraient ainsi approvisionner 
le marché intérieur, l’Europe, 
mais aussi s’exporter vers l’en-
semble du continent africain, 
offrant des perspectives de crois-
sance inédites. Concernant les 
secteurs clés de cette coopéra-
tion, Alejandro Ballester a rappe-

lé le succès du forum bilatéral 
dédié à l’agriculture en avril der-
nier. Un secteur au potentiel 
immense, porté par les mégapro-
jets de développement agricole 
lancés par l’Algérie dans les 
régions du Sud. 
Le prochain grand chantier du 
F2AE portera sur la transition 
énergétique.  
Une rencontre bilatérale dédiée 
aux énergies renouvelables est en 
cours de préparation. Le respon-
sable a rappelé que l’Algérie 
bénéficie de l’un des taux d’en-
soleillement les plus élevés au 
monde, tandis que l’Espagne dis-
pose d’une expertise technolo-
gique de premier plan dans ce 
domaine. 
Si le photovoltaïque et les pan-
neaux solaires constitueront le 
cœur des discussions, d’autres 
filières seront examinées, telles 
que le solaire thermodynamique 
et les biocarburants. Selon lui, 
l’essor de ces technologies vertes 
sera un levier essentiel pour 
accompagner la transition éner-
gétique de l’Algérie tout en pré-
servant ses ressources fossiles. 
Enfin, en perspective des pro-
chaines manifestations écono-
miques prévues en septembre à 
Alger, Alejandro Ballester a 
confirmé que l’intérêt du patro-
nat espagnol ne faiblit pas, plu-
sieurs grands groupes ayant déjà 
manifesté leur volonté de se posi-
tionner sur le marché algérien.  

 
Rim Boukhari

ALEJANDRO BALLESTER, SG DU F2AE AU JEUNE INDÉPENDANT  

L’Algérie peut devenir 
«le hub des entreprises espagnoles» 

Entre réformes législatives incitatives, proximité géographique et coûts énergétiques compétitifs, le marché algérien regagne les faveurs 
des investisseurs espagnols. En marge de la Foire internationale d’Alger, le secrétaire général du F2AE dessine, dans des déclarations 

au Jeune Indépendant, les contours d’une coopération bilatérale élargie, de l’agroindustrie aux énergies propres.
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CRÉATION DE L’AGENCE NATIONALE DE L’ARCHÉOLOGIE 

Une décision historique, selon 
le Pr Abdelkader Dahdouh  

Suite aux orientations du président de la République, Abdelmadjid Tebboune, arrêtées lors du dernier Conseil 
des ministres et portant création d’une Agence nationale de l’archéologie placée sous l’égide directe de la 
présidence de la République, le professeur en archéologie Abdelkader Dahdouh, du Centre universitaire de 

Tipasa, revient, dans un entretien accordé au Jeune Indépendant, sur cette réforme qu’il qualifie de tournant 
structurant, porteur d’un nouvel élan pour le patrimoine et la recherche archéologique en Algérie. 

Entretien réalisé par Khalil Aouir 
 
LE JEUNE INDÉPENDANT : La création 
de l’Agence nationale de l’archéologie, 
désormais rattachée à la présidence de la 
République, constitue-t-elle un véritable 
tournant pour la gestion et la valorisation 
du patrimoine archéologique en Algérie ? 
 
Le Pr Abdelkader Dahdouh : La création 
de cette Agence nationale de l’archéologie 
constitue bel et bien une décision historique, 
dans la mesure où la gestion du secteur 
archéologique en Algérie a connu, depuis 
l’indépendance, plusieurs réformes institu-
tionnelles. Après avoir existé sous la forme 
d’un établissement public à caractère admi-
nistratif, l’ancienne Agence nationale des 
antiquités et de l’archéologie (ANAA) 
(1987) a été transformée en Office national 
de gestion et d’exploitation des biens cultu-
rels protégés (OGEBC) (2007), un établisse-
ment public à caractère industriel et commer-
cial (EPIC). D’autres structures ont ensuite 
vu le jour, notamment l’Agence nationale des 
secteurs sauvegardés (ANSS) (opérationnelle 
depuis mai 2013), les offices des parcs cultu-
rels, les musées, ainsi que deux centres de 
recherche spécialisés, à savoir le Centre 
national de recherches archéologiques 
(CNRA) et le Centre national de recherche en 
archéologie préhistorique, anthropologie et 
histoire (CNRPAH). L’ensemble de ces insti-
tutions relève de la tutelle du ministère de la 
Culture et des Arts. 
Présentement, la création de cette nouvelle 
structure et son adossement à la présidence 
de la République ne semblent pas fortuits, 
mais plutôt le résultat d’une évaluation 
approfondie des performances des institu-
tions existantes et de la réalité de la gestion 
du patrimoine archéologique dans le pays, 
particulièrement en matière de recherche, de 
fouilles, de protection et de sécurisation des 
sites et monuments, ainsi que de leur valori-
sation économique. 
 
En quoi la création de cette nouvelle agen-
ce pourrait-elle changer concrètement la 
place des universitaires et chercheurs algé-
riens dans les programmes de recherche et 
de fouilles archéologiques ? 
La majorité des projets de recherche et de 
fouilles dans le secteur archéologique en 
Algérie reposent, à l’heure qu’il est, sur des 
initiatives bénévoles d’enseignants-cher-
cheurs, sans financement dédié, contraire-
ment aux projets de restauration ou d’aména-
gement. La création de cette agence et son 
rattachement à la présidence de la Répu-
blique devraient donner une forte impulsion à 
la recherche et aux fouilles archéologiques. 
Elle pourrait offrir aux chercheurs la possibi-
lité de proposer et d’enregistrer de nouveaux 
projets, qui bénéficieront probablement d’un 
soutien financier de la part de la nouvelle 
structure. 
 
Lors du dernier Conseil des ministres, le 
président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a décidé de munir cette agence 
d’un corps de police chargé de la protec-
tion et de la surveillance de l’ensemble du 
patrimoine archéologique. Quelle est votre 
appréciation de cette mesure ? 
 
S’agissant de la police des antiquités, l’insti-

tution d’un corps spécialisé marque un tour-
nant majeur dans la politique de préservation 
du patrimoine. Cette mesure devrait non seu-
lement accroître l’efficacité des dispositifs de 
protection des monuments et des sites 
archéologiques sur l’ensemble du territoire 
national mais aussi renforcer l’action des ser-
vices de sécurité déjà à pied d’œuvre, notam-
ment la Gendarmerie nationale, la Sûreté 
nationale et les Douanes algériennes. 
En réalité, les agents actuellement chargés de 
la surveillance du patrimoine souffrent d’un 
manque de qualification et leurs effectifs 
demeurent insuffisants. Dans ce contexte, la 
mise en place de ce corps spécialisé, placé 
sous l’autorité de l’Agence nationale de l’ar-
chéologie, apparaît comme une décision his-
torique susceptible d’avoir un impact majeur 
sur le renforcement de la protection des 
monuments et des sites archéologiques, tout 
en leur conférant le prestige et la considéra-
tion qu’ils méritent. 
 
Il est prévu que l’Agence nationale de l’ar-
chéologie en question adopte un statut à 
caractère industriel et commercial. Que 
signifie concrètement ce statut et quels 
avantages pourrait-il offrir en matière de 
gestion et de financement ? 
Au sujet de la valorisation économique, le 

choix de conférer à l’Agence nationale de 
l’archéologie le statut d’établissement public 
à caractère industriel et commercial apparaît 
tout aussi stratégique. En dépit du potentiel 
considérable que recèle le patrimoine archéo-
logique national, sa mise en valeur écono-
mique demeuré à ce jour en deçà des attentes. 
En effet, malgré l’existence de l’ancienne 
structure, les lourdeurs administratives et cer-
taines insuffisances du cadre juridique ont 
freiné la concrétisation des ambitions nour-
ries dans ce domaine, ce qui empêche indubi-
tablement une exploitation optimale des 
richesses patrimoniales et de leurs retombées 
économiques potentielles. 
 
A l’aune de ces éléments, dans quelle 
mesure l’arrimage à la présidence de la 
République pourrait-il s’avérer bénéfique ? 
En érigeant le patrimoine archéologique au 
rang de priorité nationale, ce rattachement à 
la présidence de la République pourrait agir 
comme un catalyseur, susceptible de dissiper 
les pesanteurs bureaucratiques et les carences 
financières qui ont longtemps bridé son déve-
loppement, ce qui ouvre ainsi la voie à une 
véritable renaissance de la recherche, des 
fouilles, de la restauration et de la mise en 
valeur des trésors archéologiques du pays. 

Khalil Aouir

GÉOLOCALISATION 
DES ADRESSES  
Un projet pilote évalué 
à Mostaganem 
UNE RENCONTRE d’évaluation 
consacrée à la plateforme géospa-
tiale du Référentiel national de 
l’adressage a été ouverte hier à 
Mostaganem, sous la présidence 
du wali Ahmed Boudouh. Cette 
rencontre vise à faire le point sur 
l’état d’avancement de cet outil 
stratégique dédié à la modernisa-
tion de la gestion des adresses et 
au renforcement de la gouvernan-
ce numérique, à travers l’amélio-
ration et l’actualisation de la base 
de données nationale des adresses. 
Dans une allocution prononcée à 
cette occasion, le wali a souligné 
que le Référentiel national de 
l’adressage constitue un projet 
structurant s’inscrivant dans le 
processus de modernisation de 
l’administration publique et de 
consolidation de la gouvernance 
numérique. 
Il s’agit, a-t-il indiqué, d’un outil 
fondamental destiné à mettre en 
place une base de données natio-
nale unifiée et fiable des adresses, 
en vue d’améliorer la qualité des 
services publics et de faciliter les 
interventions des différents ser-
vices et administrations. 
Il a également mis en avant l’im-
portance de cette rencontre d’éva-
luation, qui permet de mesurer le 
niveau de préparation de la plate-
forme géospatiale, d’apprécier 
l’état d’avancement de la numéri-
sation et de l’intégration des don-
nées d’adressage, tout en identi-
fiant les contraintes éventuelles et 
les axes d’amélioration afin de 
garantir la réussite de ce projet 
ambitieux. 
Les travaux ont ensuite été mar-
qués par des présentations tech-
niques portant sur l’état de 
déploiement de la plateforme et 
les prochaines étapes de son 
implantation. Les discussions ont 
également porté sur les usages 
opérationnels de l’adresse numéri-
sée dans la gestion des services 
publics, notamment son exploita-
tion dans la planification des 
réseaux, le recouvrement fiscal, la 
collecte des déchets ainsi que 
l’optimisation du choix des sites. 
D’autres exposés ont été consa-
crés au système d’information lié 
à la dénomination des espaces 
publics, à l’intégration des codes 
postaux ainsi qu’au suivi de 
l’opération de numérotation et de 
dénomination des communes. 
La rencontre s’est poursuivie par 
une visite de terrain à la direction 
des Moudjahidine et des Ayants 
droit, permettant de s’enquérir des 
dispositifs informatiques dédiés à 
l’examen des propositions de 
dénomination. Les travaux se sont 
clôturés par des opérations sym-
boliques liées à l’installation de 
plaques de dénomination et de 
numérotation dans la commune de 
Mostaganem, illustrant la mise en 
œuvre concrète du projet sur le 
terrain. 
La rencontre s’est déroulée en 
présence des membres de la Com-
mission nationale de l’adressage, 
des cadres du ministère de l’Inté-
rieur, des Collectivités locales et 
des Transports, ainsi que des auto-
rités locales et des représentants 
des différents secteurs concernés, 
notamment ceux impliqués dans 
la mise en œuvre et le suivi du 
projet dans les territoires concer-
nés. 

Brahim Mazi 
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Des tenants et des aboutissants de 
l’émigration du Prophète à Médine 

Les musulmans de Médine, 
quant à eux, sortirent en 
groupes pour accueillir le 

Sauveur de l’Humanité, Salut 
Divin Sur Lui, quand ils eurent 

connaissance de Sa sortie 
nocturne, fuyant malgré Lui Son 
pays natal. Brûlant du désir de 

Le voir, ils attendirent Son 
arrivée avec impatience, mais à 
leur déception, le Prophète, ne 

donna aucun signe de vie.  
 

L
e premier jour s’écoula et les Médi-
nois, à l’entrée de la ville sainte, guet-
tèrent sous le soleil de plomb, le 

moindre signe réconfortant, mais encore 
en vain. 
Plusieurs jours passèrent et les hommes ne 
cessaient d’attendre avec impatience l’ar-
rivée de notre Prophète. Un jour, comme à 
l’accoutumée, les Médinois sortirent pour 
avoir des nouvelles ; mais le soleil torride 
les empêcha de continuer plus longtemps ; 
alors, ils retournèrent à leurs domiciles, 
inquiets et désenchantés. Soudainement, 
une voix peu familière les secoua, ce fut 
celle d’un citoyen juif qui s’écria : «Peuple 
arabe, voilà votre bonne fortune ! La chan-
ce que vous attendiez». Mohammed est 
arrivé ! Mohammed est arrivé ! Ils se jetè-
rent sur leurs armes et allèrent à la ren-
contre du Messager à «El-Harra». Le Pro-
phète épris de fatigue, s’endossa contre un 
tronc d’un palmier pour se reposer. 
Les Médinois accueillirent cette Beauté 
divine, avec ferveur, joie, amour et allé-
gresse, l’entourèrent de tous côtés, et se 
dépêchèrent pour Le servir. Le Prophète 
longea le côté droit d’El Hara, jusqu’au 
moment où il arriva à proximité des mai-
sons de la famille de ‘Amr Ibn ‘Aouf à 
Qouba, où il mit pied à terre pour construi-
re, sans tarder, le premier édifice de l’Is-
lam, Sa mosquée de piété, élogieusement 
peinte par le Saint Coran. 
Le Prophète, Salut Divin Sur Lui séjourna 
à Qouba le mardi, le mercredi et le jeudi. Il 
y fût rejoint par Son cousin et plus tard  
Son gendre ‘Ali Ibn Abi Taleb, que Dieu 
agrée son âme, lequel, après avoir remis 
entre les mains de leurs propriétaires tous 
les dépôts que le Prophète eut en Sa pos-
session et qui lui confia au moment de Sa 
sortie de Sa demeure, arriva, ayant  mar-
ché  de  jour  comme de nuit, les talons 
sillonnés  par  de larges crevasses .Le Pro-
phète, l’embrassa alors avec effusion, le 
pansa de Ses mains bénies et l’installa à 
Ses côtés dans la maison de Keltoum. 
Un jour, le Prophète, Salut Divin Sur Lui, 
chevauchant Sa monture, sortit sans opter 
pour une direction précise. En passant près 
des Médinois, ceux-ci, accoururent vers 
Lui, s’attachèrent au licol de Sa chamelle, 
en se proposant de Lui offrir l’hospitalité 
gratuite ; même les faux dévots, tels leur 
prince Abdullah Ibnou Ubaye Ibnou Salul, 
auquel le Prophète lui consacra de son 
vivant, un comportement des plus respec-
tueux, et à sa mort, il lui offrit Son chemi-
sier pour lui servir de linceul ; et, mieux 
encore, il pria sur son âme, attitude qui lui 
sera plus tard interdite par le Seigneur. 
Chacun voulait bénéficier de cette faveur, 
mais le Prophète, Salut Divin Sur Lui, les 
repoussa gentiment en leur disant : « lais-
sez la bête marcher où bon lui semble, elle 
suit un ordre déjà tracé. » La bête poursui-
vit son chemin, puis s’arrêta soudaine-
ment, près de la maison des parents mater-
nels du Prophète, notamment Malik Ibn 
An-Nadjar. Aussitôt, la chamelle bénie, 

fléchit ses genoux et se coucha près de la 
Mosquée actuelle, où s’érige le Tombeau 
sacré du Prophète et se dressent les tombes 
de Ses deux nobles compagnons Abou 
Bakr et ‘Umar, que Dieu agrée leur âme. 
Cet endroit était une propriété réservée à 
Sahl et Souhayl, fils de Rafia’, Ibn ‘Amr : 
deux orphelins vivant sous la tutelle de 
Usseïd Ibn Zurara. Ensuite, la bête se leva 
et se mit de nouveau en route pour s’arrê-
ter enfin devant la maison d’Abou Ayoub 
El Ançari, où il séjourna jusqu’à ce que 
soit achevée la construction de Ses 
demeures. Le Prophète, Salut Divin Sur 
Lui prononça avec éloquence en se sou-
mettant à Son Maître, le Tout Puissant le 
Miséricordieux : « Seigneur, fais moi 
débarquer d’un débarquement béni. Tu es 
Celui qui procure le meilleur débarque-
ment », comme il Lui fut recommandé par 
le Saint Coran (Verset 29 de la Sourate 
dite : « Les Croyants »). A noter cepen-
dant, que ce noble compagnon, que Dieu 
agrée son âme, eut le privilège, alors 
vieillard, de figurer parmi les guerriers de 
l’expédition de Constantinople sous la 
dynastie des Omeyyades, et de tomber 
martyr, au seuil de cette ville, en 52 de 
l’Hégire ou 672 de l’ère chrétienne. 
Le Prophète, Salut Divin Sur Lui, invita 
ceux qui avaient émigré à Son nouveau 
domicile, et les nomma « les Emigrés » 
tandis qu’il donna aux Médinois, le titre 
d’ « Assistants » ou d’ « Auxiliaires ». Il les 
fit frères, spirituels et consanguins à la 
fois, à part entière, de sorte que si l’un des 
Mouhadjirine meurt, son frère El Ansary 
(Médinois) hérite de ses biens s’il y a lieu 
et assure la continuité du défunt, jusqu’au 
moment où cette attitude des plus magna-
nimes, sera plus tard abrogée par une dis-
position plus logique et humaine à savoir 
le défunt ne sera désormais hérité que par 
ses descendants ou ascendants selon 
l’ordre des priorités familiales. Le Prophè-
te unifia les Mouhadjirine et les Ançars 
dans un même idéal qu’est le chemin de 
droiture. L’appel du Prophète Salut Divin 
Sur Lui, prendrait, après cet évènement un 
nouvel aspect, celui de la lutte pour la 
cause divine. 
Nous pouvons conclure cette partie du 
périple prophétique en disant que : 
�selon les travaux du célèbre astronome 
de feu Mohammed Bacha, cet évènement 

de l’Hégire eût lieu le deuxième jour du 
mois lunaire « Rabi’El Awel », correspon-
dant au 20 Septembre de l’année 622 de 
l’ère chrétienne, 
� le Prophète, Salut Divin Sur Lui, n’a 
jamais hésité à prendre les dispositions 
nécessaires pour arriver à Ses fins. Sa 
conduite vertueuse, Sa manière de s’adres-
ser à Son Seigneur le Tout Puissant, nous 
servent d’un modèle idéal. Allah Est en 
mesure d’accorder à Ses serviteurs des 
grâces, comme Il l’entend et quand Il veut, 
avec ou sans raison. Cependant, en raison 
de Sa Volonté, Il incite Ses fidèles servi-
teurs à prendre des précautions en premier 
lieu, puis de s’en remettre à Lui, Gloire à 
Lui Seul, en deuxième lieu. 
�Par conséquent, les humains doivent 
compter d’abord sur eux-mêmes et lors-
qu’ils puisent tous les moyens appropriés, 
mis à leur disposition par les lois de la 
nature, et lorsqu’ils se sentent réduits à 
l’impuissance, ils demandent à ce moment 
là, le bénéfice de l’intervention du Maître, 
le Compatissant et l’Omnipotent, 
� le Prophète, Salut Divin Sur Lui, n’a pas 
choisi l’émigration par crainte ou par peur, 
loin de là, car il était un Envoyé de Dieu 
chargé de transmettre un Message à l’Hu-
manité. De ce point de vue, il lui devait se 
déplacer toujours pour trouver une rési-
dence favorable de lui rendre la tâche faci-
le. Autrefois, il fit halte à Al-Taïf, mais 
lorsque les habitants de cette contrée 
renoncèrent à Son appel, Il se dirigea vers 
« Yathrib », endroit, ayant embrassé Sa 
présence de la manière la plus gracieuse. 
  
2°) PAR L’EMIGRATION, UN NOUVEAU 
DESTIN DE L’ISLAM 
A PREMIER ÉDIFICE DE L’ISLAM 
MOSQUÉE DE QOUBA 
 Le Prophète s’occupa aussi à poser les 
fondations d’une Mosquée - la première de 
l’Islam - et laissa le soin de l’achever à 
Amar fils de Yasser, dont les parents furent 
les premiers martyrs de l’Islam. Cette 
Mosquée reçut le nom de «At-Taqwa» 
c’est-à-dire la Mosquée de «la crainte de 
Dieu», c’est d’elle qu’il est question dans 
ces Versets : « Il en est qui ont édifié une 
mosquée, agissant par haine et impiété, et 
se proposant d’en faire un tison de discor-
de entre les fidèles. Ne l’offraient-ils pas 
en repaire à ceux qui naguère, avaient 

combattu Dieu et son prophète ? Ils pro-
testeront avec force de leurs bonnes inten-
tions. Mais Dieu est témoin qu’ils mentent 
effrontément. Prend garde de prier en ce 
lieu maudit ! Car il est un autre édifice 
assis dès le premier jour sur la piété, et 
autrement plus digne pour que tu y 
célèbres l’office. C’est là que se rendent 
ceux qui mettent la pureté par-dessus tout. 
Ceux qui recherchent la pureté sont tou-
jours aimés par Dieu ». (Sourate dite : « le 
Repentir »Versets 107-108). 
Le Saint Coran ne cesse d’éveiller la 
conscience des fidèles musulmans et de les 
prévenir contre les rivalités de leurs enne-
mis. En effet, le Verset 107 sus-visé fait 
état d’une mosquée rivale construite par 
certains hypocrites lors de l’absence du 
prophète, occupé dans la bataille de 
Tabouk, dans l’Arabie de l’extrême Nord 
qu’il dirigeait en l’an 9 H contre le terri-
toire Byzantin où l’on avait assassiné un 
ambassadeur musulman. Au retour, le 
Saint Prophète ordonna d’incendier cette 
mosquée rivale qui fut construite seule-
ment dans le but de semer haine et doute, 
dans les esprits des musulmans, et se réser-
ver ainsi une zone d’influence. 
La longueur de l’Edifice sacré mesurait 
cent coudées, et sa largeur était un peu 
moindre. Trois portes y donnaient accès, et 
la principale fut désignée sous le nom de « 
bab-ar-Rahma « ou porte de la miséricor-
de. Le “Minbar”, ou chaire, était formé 
d’un simple tronçon de palmier, sur lequel 
montait le Saint Prophète pour prêcher. On 
voit combien cette première Mosquée, 
analogue à celles des plus pauvres villages 
sahariens, était loin de ressembler aux 
merveilleux édifices qui devaient bientôt 
être élevés pour le culte de l’Islam. 
Les Mosquées de l’époque étaient extrê-
mement simples et n’avaient point les 
accessoires que les bâtisseurs ont conçus 
les tous derniers siècles. L’attention du 
Saint Prophète et de Ses compagnons était 
plutôt retenue par la purification des cœurs 
et l’embellissement des intentions. C’est 
ainsi que les murs de la Mosquée ne 
dépassèrent guère la taille d’un homme ; 
au-dessus des murs, on étendait une 
ombrelle qui abritait contre la chaleur. 
Il  convient de souligner ici qu’il n’est 
guère étonnant que la mosquée représente 
le premier et le plus important pilier de la 
société musulmane, parce que celle-ci, 
n’acquiert stabilité et raffermissement de 
sa foi en Islam que de l’inspiration que 
procure la mosquée. 
Le lien de fraternité et d’amour qui unit les 
Musulmans demeure à sa base dans 
l’éthique de l’Islam, mais la propagation 
de cet amour ne peut s’accomplir que dans 
l’enceinte de la Maison de Dieu. Si par 
exemple les Musulmans ne se rencon-
traient tous les jours et à plusieurs reprises 
dans les mosquées où s’estampent les dif-
férences de fortune et de rang social, ils ne 
pourraient jamais établir entre eux un lien 
de fraternité et d’entente. Une vie paisible 
et de quiétude serait fort impossible à ima-
giner encore plus à réaliser. 
L’éthique de l’Islam appelle à ce que règne 
l’esprit d’égalité et de justice entre les 
Musulmans, mais cela ne peut s’accomplir 
si les Musulmans ne se retrouvaient pas en 
rangs, chaque jour dans les mosquées pour 
prier le Seigneur ; Gloire à Lui Seul. Si 
chaque Musulman restait chez lui à faire 
ses adorations et se prosternait devant 
Dieu, la société ne verrait jamais le 
triomphe des principes de l’égalité et de la 
justice sur l’égoïsme, l’orgueil et la vanité. 

Cheïkh Tahar Badaoui 
SUIVRA 
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NUIT BLANCHE À ORAN 

Les Verts déclenchent 
l’euphorie 

Des youyous lancés depuis les balcons, un concert ininterrompu de klaxons et une délivrance collective, 
la ville d’Oran n’a pas fermé l’œil de la nuit après la victoire cruciale, hier, de l’Algérie face à la Jordanie 

(2-1) au Mondial 2026. Menés au score, les Verts ont puisé dans leurs ressources pour renverser la 
vapeur en Californie, déclenchant instantanément une immense vague de liesse populaire à travers les 

artères d’El Bahia. Récit d’une nuit blanche où la ferveur oranaise a balayé le stress des premières 
minutes.

L
e coup de sifflet final n’a pas seulement 
retenti au Levi’s Stadium, il a libéré 
toute une ville restée en apnée. A Oran, 

où le coup d’envoi avait rassemblé les pas-
sionnés dès 4h du matin, l’ambiance est 
passée par toutes les émotions. Les ter-
rasses des cafés d’Akid Lotfi et du centre-
ville, exceptionnellement bondées à cette 
heure tardive, ont d’abord plongé dans un 
silence de plomb à la 36e minute, lorsque le 
Jordanien Nizar Al-Rashdan a ouvert le 
score. 
Sur les visages, la peur d’une élimination 
précoce se lisait. « Honnêtement, à la mi-
temps, j’avais la tête entre les mains, on ne 
trouvait pas de solutions », nous confie 
Sofiane, 24 ans, attablé à un café près de la 
place d’Armes. « Mais avec notre équipe, 
on sait que tout peut basculer. L’entrée des 
remplaçants a tout changé », ajoute-t-il. 

La bascule a eu lieu en seconde période, 
transformant l’anxiété en une éruption de 
joie. L’égalisation rageuse de Nadhir Ben-
bouali à la 69e minute a fait bondir les 
spectateurs de leurs chaises, brisant la ten-
sion nocturne, avant que le but libérateur 
d’Amine Gouiri à la 82e minute ne fasse 
définitivement basculer Oran dans l’eupho-
rie. 
Dès lors, le match n’était plus seulement 
sur les écrans : il s’est emparé de la rue. Le 
boulevard de l’ALN s’est retrouvé instanta-
nément paralysé par des vagues de véhi-
cules parés de vert, de rouge et de blanc. 
Des familles entières sont descendues sur 
le front de mer pour respirer le parfum de la 
victoire, tandis que les jeunes Oranais 
transformaient les ronds-points en pistes de 
danse improvisées sous les feux d’artifice. 
Au milieu du vacarme des klaxons, l’émo-

tion était palpable chez les plus anciens, se 
remémorant les grandes épopées du foot-
ball national.  
« Voir mes enfants et mes petits-enfants 
sauter de joie ensemble à cette heure-ci, 
c’est ça la magie de la Coupe du monde », 
glisse Ammi Merouane, 67 ans, venu 
savourer l’instant avec sa famille du côté 
de Maraval. « On a souffert, mais cette 
équipe a du cœur. Regardez cette jeunesse, 
elle méritait ce bonheur. » 
Alors que les premières lueurs du jour 
commençaient à éclairer El Bahia, les 
chants à la gloire des Fennecs continuaient 
de résonner de Sidi El Houari jusqu’à Es-
Seddikia. Cette nuit blanche, arrachée au 
bout du suspense, redonne toute sa confian-
ce à l’Algérie pour la suite de l’aventure 
mondiale. 

D’Oran, Brahim Mazi

MÉDÉA 

13 départs de feu de récolte 
enregistrés en 24 heures

OPÉRANT  sur tous les fronts de la lutte contre les feux de forêt et 
de récolte attisés par les importantes hausses de température, la 
Protection civile a effectué plusieurs interventions pour maîtriser 
13 départs de feu enregistrés en 24 heures dans différents endroits 
de la wilaya. 
Sévis sant sur l’ensemble du territoire de la wilaya, des tempéra-
tures élevées ont été relevées au cours de ces derniers jours, favo-
risant des départs de feu de récolte vers 11 h 10 dans la zone d’El 
Menkeb, relevant de la commune steppique de Chahbounia (120 
km au sud du chef-lieu de wilaya). 
L’intervention des soldats du feu a permis de maîtriser les sinistres 
et d’empêcher leur propagation. Cet incendie a causé la perte d’une 
superficie d’un hectare de récolte ainsi que 45 meules de foin non 
pressées. 
Deux hectares de blé sur pied sont partis en fumée dans la com-
mune de Chellalet El Adhaoura, à 140 km à l’est du chef-lieu de 
wilaya, suite à un incendie qui s’est déclaré vers 13 h 10 dans un 
champ de plus de 30 hectares. 
700 balles de foin sont parties en fumée dans un incendie qui s’est 
déclaré vers 9 h 43 dans la commune d’Ouamri, à 25 km à l’ouest 
du chef-lieu de wilaya, alors que 19 ares de récolte ont été la proie 
des flammes dans une ferme située à Béni-Slimane, à 70 km à l’est 

du chef-lieu de wilaya. À la suite d’un incendie du moteur d’une 
moissonneuse-batteuse à Cheniguel, à 140 km à l’est du chef-lieu, 
des dégâts matériels ont été enregistrés, alors qu’un hectare de 
broussailles sèches a été parcouru par le feu dans la commune de 
Guelb El Kebir, à 80 km à l’est du chef-lieu de wilaya. 
L’unité secondaire d’El Azizia est intervenue à 14 h 32 pour lutter 
contre un feu de broussailles, d’herbes sèches et d’arbres forestiers 
dans la fraction d’Ouled Ben Dhia, commune de Maghraoua. L’in-
cendie a ravagé un demi-hectare d’herbes sèches, 30 ares de brous-
sailles, ainsi que 8 chênes d’Alep et 2 caroubiers. 
Par ailleurs, 100 oliviers, un demi-hectare de blé sur pied et 5 hec-
tares d’herbes sèches ont été détruits à Boughezoul, à la suite d’un 
feu de broussailles, d’arbres fruitiers et de cultures diverses. Un 
autre départ de feu de broussailles sèches a ravagé 5 hectares dans 
la commune d’Aïn Boucif, tandis que 6 ares de broussailles sèches 
ont brûlé dans la commune de Médéa. L’unité secondaire de Ksar 
El Boukhari, appuyée par les unités des secteurs de Boughezoul et 
de Berrouaghia, est intervenue à 15 h 25 pour éteindre un incendie 
qui s’est déclaré dans un entrepôt de stockage de fourrage de 42 
mètres sur 13 mètres et de 6 mètres de hauteur. L’entrepôt était 
situé à Aïn Sebaâ, dans la commune de Saneg. 

Nabil B.

TRAFIC DE DROGUE ET 
DE PSYCHOTROPES  
À BÉJAÏA 
Un important réseau 
démantelé par la BRI 

LA BRIGADE  de recherche et d’inter-
vention (BRI) de la sûreté de wilaya de 
Béjaïa a frappé un grand coup en fin de 
semaine dernière. Un réseau criminel 
organisé, composé de sept individus, a 
été entièrement neutralisé. Les forces de 
l’ordre ont saisi une quantité importante 
de psychotropes, de la drogue ainsi 
qu’une arme à feu. 
L’opération a été déclenchée grâce à 
des informations précises parvenues 
aux services de la police judiciaire. Ces 
renseignements faisaient état d’une 
bande de malfaiteurs active dans la 
vente et la distribution de stupéfiants au 
sein du pôle urbain Cheikh El-Mokrani 
(Ighzer Ouzarif), situé dans la commu-
ne de Oued Ghir. 
Le réseau ne se limitait pas à cette 
zone, ses ramifications s’étendaient jus-
qu’au cœur de la ville de Béjaïa. Pour 
mener à bien leurs activités illicites, les 
trafiquants utilisaient deux apparte-
ments distincts dans le même quartier 
afin de stocker et dissimuler la mar-
chandise. 
Face à cette menace, la BRI a élaboré 
un plan opérationnel rigoureux, combi-
nant surveillance accrue et dispositif de 
sécurité sur le terrain. La première 
interpellation a ciblé un suspect âgé de 
41 ans, qui a été pris en flagrant délit. 
En coordination étroite avec le parquet 
compétent, les policiers ont ensuite 
investi les deux appartements exploités 
par le groupe pour y saisir, dans le pre-
mier, 3 180 capsules de psychotropes 
(de type Prégabaline) ainsi qu’un fusil à 
pompe, et dans le second, 940 capsules 
supplémentaires du même produit. 
La poursuite des investigations et l’in-
tensification des recherches ont permis 
aux éléments de la BRI de localiser et 
d’interpeller six autres suspects com-
plices dans cette affaire. Parmi eux, 
figure un mineur âgé de 17 ans. 
En plus des 4 120 capsules de psycho-
tropes saisies au total, les forces de 
sécurité ont mis la main sur une quanti-
té de résine de cannabis (chira), décou-
pée et conditionnée en petits morceaux 
prêts à la vente, une somme d’argent en 
monnaie nationale issue directement 
des revenus du trafic, ainsi que deux 
motocyclettes utilisées pour assurer le 
transport et la distribution rapide de la 
drogue. 
Une procédure judiciaire exhaustive a 
été diligentée à l’encontre des sept 
membres de ce réseau. Ces derniers 
font face à des chefs d’inculpation 
graves, notamment « détention, achat, 
transport et stockage de drogue et de 
substances psychotropes en vue de leur 
revente illicite dans le cadre d’un grou-
pe criminel organisé », ainsi que « 
détention d’une arme à feu sans autori-
sation des autorités légalement compé-
tentes ». 
Tous les mis en cause ont été présentés 
devant les autorités judiciaires compé-
tentes pour répondre de leurs actes. 

N. Bensalem 
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8E FESTIVAL DE LA PRODUCTION THÉÂTRALE FÉMININE 

Une édition qui fait rimer  
scène et horizons  

La Coquette s’apprête à accueillir, pour la huitième fois, le théâtre féminin algérien. Du 30 septembre au 5 octobre prochains, le théâtre 
régional Azzedine-Medjoubi d’Annaba abritera une nouvelle édition du Festival culturel national de la production théâtrale féminine, 

organisée, cette fois sous le slogan évocateur « Afaq » (Horizons). Un thème qui traduit la volonté des organisateurs d’accompagner les 
mutations du théâtre et de mettre en lumière les nouvelles dynamiques portées, cette-fois ci par les créatrices algériennes.

C
ette nouvelle édition entend mettre en 
valeur un théâtre féminin en perpétuel 
renouvellement, capable de franchir 

les frontières artistiques traditionnelles et 
de proposer de nouvelles formes d’expres-
sion. Le slogan « Horizons » renvoie ainsi 
à l’audace créative, à l’innovation drama-
turgique et à l’émergence de nouvelles 
générations d’artistes, lit-on dans un com-
muniqué diffusé par le commissariat du 
festival. Le festival est ainsi présenté 
comme un espace de rencontre entre 
mémoire, patrimoine et création contem-
poraine. Il ambitionne de contribuer à la 
réflexion sur les théâtres de demain tout en 
consolidant la place des femmes sur les 
planches et dans le paysage culturel natio-
nal. Ce nouveau rendez-vous marque éga-
lement l’arrivée à la tête de la manifesta-
tion de l’artiste Tounes Aït Ali. La nouvel-
le commissaire a exprimé sa fierté d’assu-
mer cette responsabilité, qualifiant, à plu-
sieurs reprises cette nomination d’honneur 
et d’engagement au service de la culture 
algérienne. Elle a insisté sur la nécessité de 
soutenir la création féminine, d’encoura-
ger les jeunes talents et de favoriser 
l’émergence de nouvelles voix artistiques. 
A travers cette missive, le festival a offi-
ciellement lancé son appel à candidatures, 
qui resteront ouvertes jusqu’au 15 août, en 
direction des théâtres régionaux, du 
Théâtre national algérien, des coopératives 
ainsi que des associations et troupes indé-
pendantes.   Il est exigé que les spectacles 
proposés soient conçus et mis en scène par 
des femmes, avec une durée minimale de 
60 minutes. Une commission spécialisée 
sera chargée de sélectionner les produc-
tions qui seront retenues pour la compéti-
tion officielle. Les œuvres ainsi choisies 
concourront pour le prestigieux Prix « Kal-
thoum » du meilleur spectacle théâtral. 
Cette distinction comprend une médaille, 
un certificat honorifique ainsi qu’une 
prime financière.  Parallèlement aux repré-
sentations théâtrales, le festival poursuit 
une orientation amorcée lors des précé-
dentes  éditions :  Un accompagnement de 

projets artistiques portés par des femmes, 
une des orientations de cet important évé-
nement au féminin amorcée lors des précé-
dentes éditions, se poursuivra, et, un 
Forum des porteuses de projets artistiques 
et des autrices sera ainsi organisé, annon-
ce-t-on en outre.  
Cet espace de réflexion et d’échange per-
mettra aux participantes de présenter leurs 
idées, de bénéficier de l’expertise de pro-
fessionnels du secteur et de développer des 
partenariats susceptibles d’aboutir à des 
réalisations concrètes. Les meilleures pro-
positions seront également récompensées. 
Cette dimension d’accompagnement 
constitue aujourd’hui l’une des particulari-
tés du festival. Au fil des éditions, la mani-
festation a pu s’imposer comme un véri-
table espace de réflexion et une Plateforme 
d’incubation culturelle  L’édition 2025 
avait déjà enregistré un nombre record de 
candidatures et confirmé l’intérêt grandis-
sant des créatrices pour cet espace d’ex-
pression dédié au théâtre féminin. Les 
observateurs du secteur estiment que cette 
dynamique reflète l’évolution de la scène 
théâtrale nationale et la place croissante 
occupée par les femmes dans les métiers 
de l’écriture, de la mise en scène et de la 
production. Par ailleurs, le choix du thème 
« afaq » a été plutôt bien accueilli par les 
acteurs du secteur. Plusieurs artistes, pro-
fessionnels de la scène et passionnés de 
théâtre ont salué le choix de cette théma-
tique qui résonne avec les transformations 
actuelles du spectacle vivant. Créé pour 
promouvoir la créativité féminine dans les 
arts de la scène, le Festival national de la 
production théâtrale féminine s’est imposé 
au fil des années comme l’un des rendez-
vous culturels parmi les plus importants du 
calendrier national. Son inscription dans 
les mécanismes de promotion de la diver-
sité culturelle a même été signalée au 
niveau international, notamment dans les 
plateformes de suivi des politiques cultu-
relles liées à la Convention de l’UNESCO 
sur la diversité des expressions culturelles. 

A. B.

PRIX TAHAR-OUETTAR DU ROMAN  

Appel à candidatures 
L’ASSOCIATION  culturelle El-Djahidia lance un 
appel à participation à la troisième édition du Prix 
Tahar-Ouettar du roman, dans le cadre de ses activités 
visant à encourager à la lecture et contribuer à l’ancra-
ge de traditions littéraires, indiquent les organisateurs 
dans un communiqué. 
Honorant la mémoire du romancier Tahar Ouettar 
(1936- 2010), figure majeure de la littérature algérien-
ne, ce prix, organisé sous le patronage du ministère de 
la Culture et des Arts, vise également à promouvoir le 
roman algérien et soutenir le rayonnement de la cultu-
re algérienne aux niveaux arabe et international, peut-
on lire dans le communiqué. 
Les candidatures sont ouvertes à l’ensemble des 
auteurs, ayant 18 ans et plus, qui devront ainsi, présen-
ter des œuvres originales rédigées en Arabe, non tra-
duites d’une autre langue, publiées ou inédites et pré-
sentées sous forme de manuscrit, précisent les organi-
sateurs. 
Les œuvres déjà publiées, doivent avoir paru au cours 
des deux dernières années (2025 ou 2026) et les textes 
proposés à la compétition ne doivent avoir participé à 
aucun concours national ou international auparavant. 
Les candidats sont également tenus de fournir une 

déclaration sur l’honneur, dûment signée et légalisée, 
attestant de l’authenticité de leur travail et certifiant 
que l’œuvre proposée a été réalisée sans avoir eu 
recours aux outils de l’intelligence artificielle. 
Les œuvres publiées ou manuscrites devront être dépo-
sées avant le 30 août prochain, en trois exemplaires au 
minimum, accompagnés d’une version électronique en 
formats DOC et PDF, afin de faciliter le travail du jury. 
Les dossiers physiques, ainsi constitués, devront être 
adressés sous pli fermé à: l’Association El-Djahidia, 8, 
rue Réda Houhou, commune de Sidi M’hamed, Alger, 
alors que les versions électroniques des propositions 
devront être transmises à l’adresse: 
el.djahidia@gmail.com. Un jury, composé d’universi-
taires spécialisés en critique littéraire et en création 
artistique et de personnalités reconnues dans les 
milieux culturel et médiatique a été désigné pour 
apprécier les textes proposés à ce concours qui verra la 
distinction de deux lauréats dans les catégories du 
«Roman publié» et du «Roman manuscrit». 
La cérémonie de remise des prix se tiendra en marge 
de la prochaine édition du Salon international du livre 
d’Alger, ont conclu les organisateurs. 

R. C.
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MONDIAL 2026

DE NOS ENVOYÉS SPÉCIAUX À 
SAN FRANCISCO, NASSIM 
MECHERI ET RIAD ABADA 
 

M
enés à la pause, incapables 
de concrétiser leur écrasante 
domination, les Fennecs 

semblaient condamnés à une élimi-
nation précoce. Mais en l’espace de 
14 minutes, Benbouali (69’) puis 
Gouiri (82’) ont tout renversé. 
L’Algérie arrache une victoire folle 
et garde son destin en main. 
Pour cette rencontre, Petkovic a 
misé sur un 4-3-3 avec Luca Zidane 
dans les cages et le retour de Riyad 
Mahrez dans le onze de départ. En 
face, Jamal Sellami a opté pour un 
3-4-2-1. 
Malgré 75% de possession en pre-
mière période, l’Algérie était inca-
pable de trouver la faille face à un 
bloc jordanien solide. C’est finale-
ment Nizar Al-Rashdan qui punis-
sait les Fennecs à la 36e minute, 
envoyant la Jordanie aux vestiaires 
avec un avantage immérité mais 
bien réel. 
Après la pause fraîcheur, les Fen-
necs sont repartis à l’attaque. Si 
Gouiri a vu son tir capté par le por-
tier jordanien (29e), Mahrez a fait 
frissonner le San Francisco Bay 
Area Stadium. Parfaitement lancé 
par Boudaoui, le capitaine algérien 
s’est bien emmené le ballon dans la 
surface avant de buter face à Abu-
laila (33e). Alors que l’Algérie 
dominait les débats et qu’il y a eu 
un potentiel pénalty qui aurait pu 
être sifflé après une faute sur Aït-
Nouri, c’est la Jordanie qui a ouvert 
le score à la 36e. Après une relance 
manquée de Zerrouki, les Jorda-
niens ont malmené les Fennecs 
avant que Nizar Al Rashdan sur-
prenne Luca Zidane d’une frappe 
enroulée de l’extérieur du pied (1-
0, 36e). Les Fennecs ont tenté de 
réagir avant la pause. Sans succès 
(1-0). 
Au retour des vestiaires, les Algé-
riens sont repartis de l’avant avec 
Bentaleb et Maza, dont les occa-
sions n’ont pas fait mouche (54e, 
60e). Et à force d’insister, cela a 
fini par payer. Après un corner botté 

par Mahrez, Benbouali, entré à la 
pause, a placé une tête croisée 
gagnante (1-1, 69e). Soulagés, les 
Algériens ont continué de pousser 
avec Chaïbi, dont le tir à 25 mètres 
a été capté par Abulaila (76e). Pet-
kovic a procédé à un changement 
qui a fait du bien avec l’entrée 
d’Anis Hadj Moussa. Cela a payé 
puisque ce dernier a enroulé un 
centre au premier poteau qui a pro-
fité à Mandi, qui a dévié le ballon 
pour Gouiri, qui a marqué un but de 
filou (1-2, 82e). La Jordanie a tenté 
de repartir de l’avant, sans y parve-
nir. Le score n’a pas bougé. L’Algé-
rie s’est imposée 2 à 1 et se relance 

dans ce groupe J. Les Verts vont 
affronter l’Autriche lors de la der-
nière journée. Deux équipes qui 
vont se battre pour la deuxième 
place du groupe. De son côté, la 
Jordanie est éliminée. 
Dans l’autre match de ce groupe, 
l’Argentine s’est imposée face à 
l’Autriche (2-0), grâce à un doublé 
de son capitaine Lionel Messi (38’, 
90’+4), au stade d’Atlanta. A l’is-
sue de cette 2e journée, l’Argentine 
occupe la tête du classement avec 6 
points devant l’Autriche et l’Algé-
rie qui comptent trois points cha-
cun, alors que la Jordanie ferme la 
marche avec 0 point.

MONDIAL 202612

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8523 DU MERCREDI 24 JUIN 2026 LE JEUNE INDÉPENDANT # 8523 DU MERCREDI 24 JUIN 2026

Haaland envoie un message 
fort à la France 

Qualifié avec la Norvège, Erling Haaland va croiser le fer avec la France. Le Cyborg a déjà fait passer 
quelques messages.

KYLIAN MBAPPÉ  a été étincelant face à 
l’Irak dans tous les domaines. Après sa 
première excellente sortie face au Séné-
gal, il a récidivé avec un nouveau doublé 
contre l’Irak, agrémenté d’un sans-faute 
dans tout ce qu’il a entrepris.  
Kylian Mbappé avait fait le show en 
conférence de presse d’avant-match, se 
baladant sur chaque question, endossant 
sans difficulté son rôle de patron. Et bien, 
il a fait la même chose sur le terrain face 
à l’Irak pour le deuxième match de 
l’équipe de France dans la Coupe du 
Monde 2026. Tout a été parfait, dans le 
jeu, l’efficacité, l’attitude, et même le 
repli défensif. Sans oublier son coup de 
gueule juste avant la reprise du jeu, alors 
qu’on l’envoyait, lui et ses partenaires, 
s’échauffer sur une zone du terrain 
détrempée. 
On l’avait vu défendre son compère Ous-
mane Dembélé en conférence de presse ? 
On l’a senti désireux de l’aider sur le ter-
rain, à travers certaines actions, et cela a 
abouti à la passe décisive du Ballon d’Or 

2025 pour son capitaine, quelques 
minutes avant qu’il marque lui-même. On 
l’avait entendu dire après le Sénégal que 
ce n’était que le début ? Alors on l’a vu en 
quête de liant, dans le bon tempo dans ses 
appels, ses décrochages. Fini le Mbappé 
qui venait parfois polluer une zone du ter-
rain déjà trop occupée. Il s’est baladé à 
gauche, mais aussi à droite, permutant 
avec ses coéquipiers de la meilleure 
manière possible. 
On lui a souvent reproché son manque de 
travail défensif ? On l’a vu déclencher 
des pressings, là encore dans le bon 
timing, pas esseulé, ou encore faire un 
sprint pour rattraper un Irakien parti un 
peu trop vite en contre-attaque à son goût. 
Ce n’est pas son jeu, avait dit le père de 
Kylian Mbappé en référence à l’attitude 
défensive du Géorgien Kvaratskhelia. 
Finalement, cela peut l’être, même contre 
un adversaire bien plus faible. Et à tout 
cela, bien évidemment, s’ajoute son effi-
cacité, redoutable en ce début de Mon-
dial. Il avait délivré une énorme frappe du 

droit contre le Sénégal pour clore le score 
? Place à la mine du gauche pour l’ouvrir 
face aux Irakiens. « Il est là pour marquer 
des buts et il en marque. Il joue aussi son 
rôle de capitaine sur le terrain et en 
dehors. C’est quelqu’un qui a une aura 
mondiale. J’ai entendu suffisamment de 
critiques le concernant, sur son côté 
égoïste, alors que ce n’est pas lui. C’est le 
capitaine et c’est un très bon exemple 
pour l’ensemble du groupe. Qu’il puisse 
être efficace, c’est surtout ce qui est 
important pour lui », l’a félicité Didier 
Deschamps en conférence de presse. 
Pour couronner le tout, on l’a également 
trouvé excellent dans les petits espaces, 
inspiré dans ses remises et déviations, 
incisif dans ses accélérations. Du très 
grand Mbappé, qui accorde paroles et 
actes à la perfection depuis l’ouverture de 
la compétition. Le voilà avec 4 buts au 
compteur, tout comme Erling Haaland, 
qu’il retrouvera dès vendredi prochain 
pour un Norvège-France qui promet des 
étincelles.

C
ette Coupe du Monde 2026 va nous 
offrir un nouveau duel entre Erling 
Haaland et Kylian Mbappé. Habi-

tués à se croiser en clubs, les deux atta-
quants se retrouvent pour la première fois 
sur la scène mondiale. Le Français, qui a 
déjà soulevé le trophée en 2018 et qui a 
été finaliste en 2022, est bien parti avec 
déjà 4 buts au compteur. Il talonne Lionel 
Messi, qui en est déjà à 5. Mais si beau-
coup ont parlé d’un match à distance 
entre les deux hommes, Haaland s’est 
aussi invité à la fête. Lors de la première 
journée, le joueur de Manchester City 
s’est offert un doublé face à l’Irak (4-1). 
Hier soir, le Cyborg a ajouté le Sénégal à 
son tableau de chasse. En effet, il a signé 
un nouveau doublé lors du succès 3 à 2. 
Avec 4 réalisations, il a autant marqué 
que KM10 et suit le rythme imposé par le 
Français et Messi. Lors de la prochaine 
journée, Haaland pourra se jauger un peu 
plus face à la France. Un match qui 
comptera pour la première place du grou-

pe I. Mais l’avant-centre ne préfère pas y 
penser, comme il l’a expliqué, avec son 
style bien particulier. « Honnêtement, je 
me moque un peu de ce match mainte-
nant. On a réussi à passer, ce qui est 
incroyable, donc ce match ne m’intéresse 
pas plus que ça. Ils vont probablement 
gagner contre nous, ils vont probable-
ment gagner tout le tournoi. » Une façon 
d’enlever de la pression à son équipe et 
de la mettre sur les Bleus. Pas vraiment. 
Le footballeur norvégien pense réelle-
ment cela, comme il l’a avoué face à la 
presse quand on lui a parlé du titre mon-
dial. « Oublions complètement l’idée de 
gagner la Coupe du Monde. Soyons réa-
listes et heureux aujourd’hui, tous les 
Norvégiens du monde entier. » Le ton a 
été sensiblement le même quand il a été 
invité à s’exprimer sur la compétition 
avec Mbappé et Messi pour le classement 
des buteurs. « Je fais partie de quelque 
chose de spécial, la Norvège fait partie de 
quelque chose de spécial. Je suis extrê-

mement fier d’être Norvégien. » Si Haa-
land a botté en touche, la presse, elle, 
lance déjà le match entre les trois 
hommes. « Un monstre menace Mbappé 
et Messi », a d’ailleurs écrit Marca à son 
sujet. « Haaland est une bête », lance AS. 
En Argentine, où l’on soutient Lionel 
Messi, on s’incline aussi. TyC Sports 
parle d’un « Haaland brillant ». En Fran-
ce aussi, on est épaté par le buteur. Libé-
ration estime qu’il « suit le rythme de 
Messi et Mbappé ».  
Impressionnant, Haaland totalise à pré-
sent 59 buts marqués en 52 sélections. 
Des chiffres fous. Mais cela ne surprend 
pas vraiment le principal intéressé. « 
Marquer des buts c’est ma spécialité et je 
suis bon pour ça ». Cette nuit, il aurait pu 
en mettre plus. « Il aurait pu marquer 
quatre buts ce soir, il était en feu », a sou-
ligné son sélectionneur Stale Solbakken. 
Si des changements sont prévus vendredi 
face à la France, il est possible qu’Erling 
Haaland soit de la partie. 
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L’Algérie renverse la 

Jordanie et se relance 

Kylian Mbappé est inarrêtable ! 

PETKOVIC : «LE MATCH CONTRE 
L’AUTRICHE SERA DÉCISIF» 

APRÈS  la victoire contre la Jordanie, le sélectionneur 
Vladimir Petkovic s’est montré satisfait de la presta-
tion de son équipe, tout en restant concentré sur la 
suite de la compétition. 
Petkovic a salué la qualité du match livré par ses 
joueurs face à une équipe jordanienne solide : «Nous 
avons joué un très bon match contre une très bonne 
équipe. Nous avons dominé la majorité de la ren-
contre, et c’est en deuxième mi-temps que nous avons 
été les meilleurs, avec deux buts qui ont assuré la vic-
toire.» Le sélectionneur n’a pas manqué de rendre 
hommage à l’adversaire du jour : «La Jordanie a mon-
tré qu’elle mérite pleinement sa place en Coupe du 
monde.» 
Malgré la satisfaction du résultat, Petkovic garde les 
pieds sur terre. Des ajustements sont déjà prévus en 
vue du prochain rendez-vous : «Il y aura encore des 
ajustements pour le match contre l’Autriche. Chaque 
match est différent.» Un duel qu’il qualifie clairement 
de décisif pour la suite du tournoi. 
 
 
MAZA : «NOUS NOUS SOMMES 
BATTUS POUR CETTE VICTOIRE» 
LE JOUEUR  de l’équipe nationale Brahim Maza a 
exprimé sa grande joie après avoir contribué à mener 
les Verts vers une victoire accrochée face à la Jordanie, 
lors du deuxième match de la phase de groupes de la 
Coupe du Monde 2026. 
Maza, élu homme du match, a affirmé que la sélection 
nationale méritait sa victoire malgré les grandes diffi-
cultés rencontrées face aux Jordaniens, saluant l’esprit 
combatif dont ont fait preuve les joueurs tout au long 
de la rencontre. Il a déclaré à la télévision publique à 
l’issue du match : «Je pense que nous avons fait un 
bon match aujourd’hui. L’équipe de Jordanie nous a 
compliqué la tâche, surtout que nous étions menés à la 
mi-temps.» 
L’attaquant des Verts a ajouté : «Nous nous sommes 
battus pour cette victoire et nous pouvons aller loin 
dans cette Coupe du Monde.» 
Ces déclarations témoignent de la grande ambition qui 
anime les joueurs de l’équipe nationale, qui ont réussi 
à relancer leurs espoirs de qualification pour les hui-
tièmes de finale après ce retour remarquable face à la 
Jordanie et cette précieuse victoire.  
 
 
MANDI : «NOTRE RÉACTION ÉTAIT 
PARFAITE» 
LE DÉFENSEUR de l’équipe nationale Aïssa Mandi a 
affirmé que les Verts méritaient leur victoire face à la 
Jordanie, soulignant que ses coéquipiers ont fait preu-
ve d’un caractère fort en renversant leur retard de la 
première mi-temps pour décrocher une précieuse vic-
toire lors de la deuxième journée de la Coupe du 
Monde. 
«La Jordanie n’a pas produit un grand match en pre-
mière mi-temps, elle n’a créé qu’une seule occasion 
dangereuse, qui a abouti au but», a déclaré Mandi à 
l’issue du match. 
Le roc de la défense des Verts a ajouté : «Certes l’ad-
versaire nous a causé quelques difficultés, mais nous 
méritions de gagner, la preuve en est que nous avons 
créé de nombreuses occasions dangereuses.» 
Mandi a ensuite évoqué la forte réaction après avoir 
été menés au score, insistant sur le fait que ce qui dis-
tingue les grandes équipes c’est leur capacité à sur-
monter les moments difficiles : «Il arrive parfois que 
n’importe quelle équipe soit en difficulté, mais l’essen-
tiel est que la réaction soit positive, et c’est ce que 
nous avons fait aujourd’hui.» 
Il a salué l’esprit combatif affiché par les joueurs en 
seconde période, qui a permis à l’équipe nationale de 
s’imposer et de conserver toutes ses chances de quali-
fication pour les huitièmes de finale du Mondial. 

ARGENTINE  
La nouvelle soirée 
légendaire de Lionel Messi 
ENCORE AUTEUR  d’un doublé contre 
l’Autriche (2-0), Lionel Messi est devenu 
le meilleur buteur de l’histoire en Coupe 
du Monde en qualifiant son pays pour la 
phase finale du Mondial 2026. 
Que dire de plus sur Lionel Messi ? Déjà 
auteur d’un magnifique triplé contre l’Al-
gérie pour lancer sa Coupe du Monde 2026 
(3-0), le capitaine de l’Albiceleste continue 
d’écrire l’histoire. Face à l’Autriche, lors 
de la deuxième journée du Mondial, il s’est 
offert un doublé et est devenu le meilleur 
buteur de l’histoire de la Coupe du Monde 
avec 18 réalisations, dépassant ainsi l’Alle-
mand Miroslav Klose (17 buts). Le tout en 
qualifiant l’Argentine pour la phase à éli-
mination directe de la compétition. 
Pourtant, tout n’avait pas bien commencé 
pour l’attaquant de l’Inter Miami, qui a 
manqué un penalty dès l’entame de la ren-
contre. Mais le doute n’a duré qu’une 
demi-heure pour La Pulga, qui a délivré les 
siens en reprenant un excellent centre de 
Facundo Medina, dans l’une de ses zones 
de prédilection à l’entrée de la surface. De 
quoi lui permettre de battre encore un peu 
plus de records, lui qui fêtera ses 39 ans 
dans deux jours. Et même lorsque l’Argen-
tine traversait un temps faible après la 
pause, c’est encore lui qui a fait la diffé-
rence. 
Après une occasion manquée par Julián 
Álvarez, Messi récupérait une passe de 
Leandro Paredes côté droit dans la surface. 
Après un numéro dont lui seul a le secret, 
il voyait une première frappe repoussée 
avant de conclure d’une nouvelle tentative 
du gauche pour inscrire son 5e but dans la 
compétition et, surtout, son 18e but en 
Coupe du Monde. « Je suis très heureux du 
match que nous avons réalisé. C’était 
important. Ce fut difficile, mais nous 
sommes désormais plus sereins pour le 
prochain match. Tous les matchs sont 
intenses. Je suis très heureux du résultat et 
de la qualification », a réagi l’Argentin au 
micro de la FIFA. 
Avant d’évoquer son nouveau record : « un 
but préféré parmi mes 18 réalisations en 
Coupe du Monde ? Je ne m’en souviens 
pas, pour être honnête. J’ai surtout envie de 
retrouver mes coéquipiers. J’aurais même 
pu en marquer davantage, puisque j’ai raté 
un penalty aujourd’hui », a-t-il ajouté. Une 
nouvelle ligne à ajouter à l’immense pal-
marès de La Pulga, qui avait pourtant lais-
sé planer le doute sur sa participation à ce 
Mondial. Mais l’ancien joueur du FC Bar-
celone semble en mission et peut doréna-
vant rêver d’achever sa carrière internatio-
nale avec une deuxième étoile. « Il n’y a 
pas de mots pour parler de Léo. Il ne faut 
pas le comparer, car il est seul au sommet. 
Il ne reste qu’à en profiter, je ressens une 
immense émotion de l’avoir à mes côtés et 
qu’il soit argentin. Il faut le valoriser », a 
bien résumé son coéquipier Lisandro 
Martínez…
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Valve a discrètement intégré la 
bibliothèque FSR 4 d'AMD dans 

Proton Experimental, ouvrant 
l'upscaling nouvelle génération 

aux GPU RDNA 3. Un 
mouvement technique qui dit 

beaucoup sur ce qui arrive. 

 
 

U
n fichier DLL glissé en silence dans 
une branche expérimentale, et c'est 
toute la stratégie de Valve qui se des-

sine. Le leaker Brad « SadlyItsBradley » 
Lynch a repéré le 22 juin l'apparition du 
fichier amdxcffx64.dll dans Proton Expe-
rimental, la couche de compatibilité Linux 
de Steam. Concrètement, cette biblio-
thèque permet aux jeux supportant native-
ment FSR 3 de basculer automatiquement 

vers FSR 4, sans que les développeurs 
aient à toucher une seule ligne de code. 
Les GPU RDNA 3, soit toute la série 
Radeon RX 7000, sont les premiers béné-
ficiaires de cette intégration sous Linux. 
Ce n'est pas anodin : la future Steam 
Machine embarque précisément une puce 
RDNA 3 modifiée, avec 28 Compute 
Units selon les rumeurs. 
 
FSR 4 sur RDNA 3 : une rétrocompati-
bilité qui s'organise 
L'intégration passe par VKD3D-Proton, la 
couche de traduction DirectX 12 vers Vul-
kan au cœur de Proton et SteamOS. C'est 
là que le fichier amdxcffx64.dll a été gref-
fé, permettant à l'upscaling IA d'AMD de 
tourner sur des GPU qui n'étaient pas cen-
sés le supporter nativement. Rappelons 
qu'AMD a confirmé l'arrivée du FSR 4.1 
sur les cartes RDNA 3 pour juillet, avec un 

modèle INT8 distinct de celui des RX 
9000, mais aux résultats annoncés équiva-
lents.  
Ce qui est intéressant ici, c'est le mécanis-
me choisi. Plutôt que d'attendre une inté-
gration jeu par jeu, Valve et AMD automa-
tisent la mise à niveau au niveau de la 
couche système. Un titre compatible FSR 
3 hérite de FSR 4 sans intervention des 
studios. Sur une console fermée comme la 
Steam Machine, où le catalogue sera celui 
de Steam et où les mises à jour des déve-
loppeurs ne sont pas garanties, c'est une 
décision qui fait sens. 
 
Du pain béni pour la Steam Machine 
Selon Wccftech, cette découverte inter-
vient dans un contexte où la Steam Machi-
ne se précise. Lisa Su avait confirmé en 
début d'année que la console de Valve était 
« en bonne voie » pour une expédition 

imminente (quelques rumeurs parlent 
d'une annonce dès le 23 juin). Intégrer le 
FSR 4 dans Proton Experimental avant le 
lancement, c'est s'assurer que la machine 
arrive avec le meilleur upscaling dispo-
nible dès le premier jour, sans dépendre du 
bon vouloir des éditeurs. 
Reste que la branche Experimental n'est 
pas la branche stable, et le déploiement 
grand public demandera encore du travail. 
Les utilisateurs Linux équipés d'une RX 
7000 peuvent déjà tester, avec les aléas de 
compatibilité que ça implique. Pour la 
Steam Machine, l'horizon se précise : 
AMD prépare aussi FSR Diamond avec 
Microsoft pour les futures consoles Xbox 
et PlayStation, basées sur RDNA 5 et 
attendues vers mi-2027. Valve joue donc 
sa carte RDNA 3 maintenant, avant que la 
génération suivante ne redéfinisse les 
règles. 

TECH

Steam Machine : Valve révèle son vrai atout face aux 
consoles, sans attendre les studios 

Test Acer Swift 16 AI : un 
ultraportable 16 pouces 
très endurant 

ANNONCÉ en début d’année dans le cadre 
du CES 2026, l’Acer Swift 16 AI est la 
nouvelle interprétation de l’ultrabook 
grand format par Acer. Motorisé comme 
tant d’autres cette année par une puce Intel 
Core Ultra de série 3 « Panther Lake », 
l’appareil se distingue par un trackpad 
haptique XXL : le plus grand du marché. 
Voyons ce que vaut ce nouvel ultrapor-
table de 16 pouces. 
Visiblement appréciés du public, les PC 
ultraportables de 15 ou 16 pouces se font 
de plus en plus fréquents depuis l’appari-
tion d’un certain MacBook Air 15 en 
2022. Fins, légers et souvent plus confor-
tables que leurs cousins de 13 ou 14 
pouces, ces modèles tirent parti d’un grand 
écran et d’un clavier plus étendu pour 
s’imposer au catalogue des différents 
constructeurs. MSI Prestige 16, ASUS 
ZenBook S16 ou ZenBook A16, Dell XPS 
16, HP Omnibook X Flip 16, Lenovo Idea-
Pad Pro 16… autant de modèles qui ne 
sont que quelques-uns des grands noms de 

cette catégorie de produits. Une catégorie 
incarnée chez Acer par le nouveau Swift 
16 AI. 
 
ARMé d’une des meilleures puces 
mobiles actuellement disponibles, le Core 
Ultra X7 358H, le nouvel ultraportable 
grand format d’Acer veut marquer les 
esprits en embarquant le plus grand track-
pad haptique du marché (à date). Une folie 
qui impressionne visuellement, mais que 
vaut vraiment le PC qui se trouve en des-
sous ? C’est ce que nous allons voir dans 
ce test. 
 
Design : Acer à son meilleur 
(sauf sur les haut-parleurs) ! 
À l’instar de Lenovo pour ses derniers 
IdeaPad de 16 pouces, Acer revient à un 
design un peu plus rectiligne qu’aupara-
vant sur ses nouveaux Swift. C’est réussi, 
très réussi même dans le cas de notre Swift 
16 AI. L’appareil n’est pas nécessairement 
très photogénique et c’est dommage, car il 
est en réalité bigrement joli. Enfin, ça c’est 
subjectif. On peut en tout cas s’accorder à 
dire que sa construction est tout ce qu’il y 
a de plus sérieuse. 
À défaut d’un châssis unibody, taillé d’un 
seul bloc comme pour certains concur-
rents, notre Swift 16 profite d’une car-
lingue en aluminium dont les différentes 
pièces sont assemblées avec soin. La 
structure de ce châssis est robuste malgré 
le caractère résolument svelte de l’en-
semble (35,52 x 24,54 x 1,48 cm) et la 
légèreté de l’appareil (1,55 kg). Quand on 
le manipule, le grand PC d’Acer inspire 
confiance : son châssis ne craque pas, le 

centre de son clavier s’avère suffisamment 
ferme et le cadre de son écran résiste bien 
à la torsion. Bref, Acer livre du solide avec 
ce produit, mais aussi de l’élégance. Tout 
ce que l’on est en droit d’attendre d’un 
ultraportable premium. 
Les bonnes nouvelles s’étendent à ce que 
l’on aura le plus souvent sous les doigts. Si 
l’on fait exception de la barre d’espace (un 
chouia bruyante, comme souvent), Acer 
accouche en effet d’un très bon clavier sur 
ce nouveau Swift. La profondeur de cour-
se est suffisante pour permettre une saisie 
onctueuse, et le rebond des différentes 
touches, presque molletonné, accroît le 
confort durant la frappe. Silencieuses, les 
touches sont par ailleurs bien disposées et 
l’on profite en prime d’un petit pavé 
numérique fort pratique en bureautique. 
Passons à l’éléphant dans la pièce : le 
trackpad haptique géant logé avec un 
chausse-pied sous le clavier. Impression-
nant, ce dernier est nettement plus grand 
(en longueur comme en largeur) que 
l’écran de mon iPhone — pour vous don-
ner une idée. Il prend ainsi des airs de peti-
te tablette tactile, mais n’a pourtant rien 
d’un simple « gimmick ». Cette grande 
surface de glisse peut en effet servir de 
tablette graphique à l’aide d’un stylet 
vendu séparément. 
Ce stylet n’ayant pas été inclus avec notre 
appareil de prêt, nous n’avons pas pu 
essayer ce que cette approche donne 
concrètement sur des outils créatifs, mais 
sur le papier (sans mauvais jeu de mots), 
l’idée est en tout cas loin d’être idiote. Ce 
concept permet en tout cas de donner du 
sens à la taille déconcertante de ce pavé 

haptique, qui s’avère, du reste, très confor-
table à l’usage. Un sans-faute, d’après 
nous, tant en termes de confort que de pré-
cision. Pour une fois, on peut même dire 
qu’Apple et les excellents trackpads hap-
tiques de ses MacBook… Sont, sinon bat-
tus, au moins égalés. 
Côté connectique, l’Acer Swift 16 AI 
déçoit là aussi, c’est vrai, mais on en vou-
drait toujours plus. L’appareil embarque 
deux ports USB-C Thunderbolt 4, deux 
ports USB-A 3.2 Gen 2, un port HDMI 
2.1, un lecteur microSD et une prise 
casque Jack 3,5 mm. Pas mal, mais sur une 
machine de ce format, proposée qui plus 
est à ce prix, nous aurions aimé trouver 
des ports USB-C Thunderbolt 5 de nou-
velle génération et pourquoi pas un lecteur 
de cartes SD pleine taille à la place de 
l’emplacement microSD — globalement 
peu utile. 
L’appareil trébuche par ailleurs sur le tan-
dem webcam/haut-parleurs. La caméra 
juchée au sommet de l’écran délivre une 
image bien mal fagotée, caractérisée par 
des couleurs fadasses et un piqué en souf-
france. Cette webcam contrariée servira 
pour l’identification faciale (qu’elle per-
met) mais vous assurera d’avoir mauvaise 
mine en visio. Acer ne fait aucun effort 
non plus sur les haut-parleurs. C’est d’au-
tant plus triste que sur leurs derniers 
modèles, HP, Dell ou même ASUS se sont 
globalement tous améliorés. Sur le Swift 
16, le son est à peu près aussi fade que les 
couleurs de la caméra. Un rendu audio plat 
et minimaliste, loin d’être plaisant à 
l’oreille. En dépannage, donc, mais uni-
quement.
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U
n jour seulement après le lancement 
de ChatGPT Atlas, son navigateur 
web gratuit basé sur son célèbre chat-

bot, OpenAI promet déjà une série de 
mises à jour pour améliorer l'expérience 
utilisateur et renforcer sa compétitivité 
face aux géants de la technologie qui 
dominent depuis longtemps le secteur de 
la recherche en ligne. 
« Nous nous concentrons vraiment sur la 
création du meilleur produit pour vous 
tous, et depuis son lancement, l'équipe 
s'est investie à fond pour l'améliorer », a 
écrit Adam Fry, chef de produit chez Ope-
nAI. Son commentaire s’accompagnait 
d'une liste décrivant des « problèmes à très 
court terme » que l'entreprise allait « cor-
riger dans les semaines à venir ». 
(la société mère a intenté une action en 
justice contre OpenAI en avril 2025, l’ac-
cusant d’avoir enfreint ses droits d’auteur 
lors de la formation et de l’exploitation de 
ses systèmes d’IA.) 
Cela donne un aperçu des développements 
techniques auxquels les utilisateurs peu-
vent s’attendre et de l’évolution probable 

du nouveau navigateur au fil du temps. 
ChatGPT permet désormais aux parents de 
restreindre le contenu et les fonctionnali-
tés pour les adolescents 
 
Que contient la liste des correctifs 
post-lancement ? 
Le troisième élément de la liste de Fry, par 
exemple, est la « prise en charge multipro-
fil ». Il s’agit probablement d’une option 
permettant aux utilisateurs de créer des 
profils distincts, chacun avec ses propres 
paramètres, son historique de navigation 
et ses applications associées. Des naviga-
teurs concurrents comme Chrome et Safa-
ri proposent déjà cette fonctionnalité. 
 
L'IA génère désormais plus de 50% des 
nouveaux contenus en ligne, selon 
cette étude 
OpenAI compte aussi améliorer la person-
nalisation des suggestions dans Atlas, un 
projet sur lequel l'entreprise travaille pour 
l'ensemble de ses outils d'IA : 
les entraîner à générer des résultats spéci-
fiquement adaptés aux préférences de 
chaque utilisateur. C'était l'une des correc-

tions techniques promises par le PDG de 
l'entreprise, Sam Altman, pour GPT-5, à la 
suite des débuts décevants de ce modèle 
en août dernier. La liste de Fry comprend 
plusieurs éléments relatifs aux capacités 
d'agent d'Atlas. Le navigateur propose 
actuellement un « mode agent » expéri-
mental pour les abonnés ChatGPT Plus et 
Pro, qui lui permet de consulter l'histo-
rique de navigation d'un utilisateur et 
d'exécuter de manière autonome des 
tâches web complexes, telles que la 
recherche d'options de vol sur des sites de 
voyage, la rédaction de courriels ou la pré-
paration d'une commande en ligne. 
Par exemple, il a indiqué que l'entreprise 
allait « améliorer le sous-déclenchement 
de ChatGPT grâce au mode agent », c'est-
à-dire la capacité du système à utiliser 
automatiquement le mode agent lorsque 
cela constitue une réponse appropriée à 
une demande utilisateur.  
Il a également indiqué que les futures ver-
sions d'Atlas incluraient des animations 
plus détaillées du raisonnement par chaîne 
de pensée pour le mode agent, permettant 
aux utilisateurs d'évaluer précisément 

comment le système atteint un résultat 
donné. 
Fry ajoute que son équipe est ouverte à 
recevoir davantage de suggestions des uti-
lisateurs pour améliorer Atlas, et que 
d'autres correctifs impliquant des parte-
naires tiers sont prévus, mais qu'il n'est pas 
en mesure d’en faire état. 
Le chatbot d'assistance d'OpenAI ignore 
totalement le fonctionnement de ChatGPT 
Un nouvel avenir pour les navigateurs 
Atlas représente un défi direct pour 
Google, Microsoft et Apple, les géants de 
la technologie qui dominent depuis long-
temps le secteur de la navigation en ligne. 
OpenAI espère pouvoir vendre un nou-
veau modèle de navigation web, fonda-
mentalement différent du paradigme 
auquel nous sommes habitués depuis des 
décennies, basé sur la saisie de requêtes 
dans une barre de recherche et l'affichage 
d'une longue liste de liens internet. 
D'autres entreprises, comme Perplexity et 
Atlassian, s'attaquent également à ce 
modèle de navigateur traditionnel avec 
leurs propres navigateurs web, intégrant 
l'IA au cœur de leurs systèmes.

Contre la domination de Google  
et Microsoft sur les navigateurs,  

OpenAI s'efforce de rattraper  
rapidement son retard. 

 

OpenAI prévoit déjà des évolutions pour son 
navigateur Atlas 

La dernière mise à jour de 
Windows 11 introduit une 
refonte du menu Démarrer 
DÉSORMAIS disponible pour les utilisa-
teurs Insider de Windows 11, cette mise à 
jour vise à rendre le menu Démarrer plus 
convivial et plus flexible. 
Je n'aime pas le menu Démarrer de Win-
dows 11. Je le trouve lourd, peu flexible et 
tout simplement insipide. C'est pourquoi 
j'utilise un substitut du menu Démarrer, 
notamment Start11 de Stardock, sur mon 
PC principal. 
J'utilise toujours le menu Démarrer sur 
mes machines virtuelles Windows 11. 
Pour celles-ci, j'espère que Microsoft cor-
rigera certains défauts et imperfections. 
Cela semble être l'objectif d'une nouvelle 
mise à jour. 
Déployée progressivement pour les utili-
sateurs de Windows 11 Insider, elle propo-
se enfin un menu Démarrer repensé. Dans 
un article de blog, Microsoft indique que 
ce nouveau menu vous permettra d'accé-
der à vos applications plus rapidement et 
plus facilement, afin que vous puissiez 
trouver ce dont vous avez besoin plus faci-
lement. Des modifications ont également 
été apportées à l'Explorateur de fichiers et 

à la barre des tâches. 
 
Menu Démarrer 
Pour commencer, la section « Tous » appa-
raît directement sur la page principale du 
menu Démarrer, au lieu d'être une zone 
distincte à laquelle vous devez accéder en 
la sélectionnant. Elle est également dérou-
lante : vous pouvez donc simplement faire 
défiler l'écran pour afficher toutes vos 
applications. Au lieu de vous limiter à une 
liste alphabétique des applications instal-
lées, le nouveau menu permet de basculer 
entre la vue par catégories et la vue en 
grille. Avec la vue par catégories, vos 
applications sont classées par type dans 
des dossiers. Avec la vue en grille, vos 
applications sont à nouveau classées par 
ordre alphabétique, mais avec plus d'espa-
ce horizontal pour une meilleure visibilité. 
Choisissez l'une ou l'autre vue et le menu 
Démarrer mémorisera votre choix. 
Le menu remanié s'adapte également à la 
taille de votre écran. Sur un écran plus 
grand, vous pouvez voir davantage d'ap-
plications épinglées, d'applications recom-
mandées et de catégories. Vous pouvez 
également développer ou réduire les sec-
tions Épinglées et Recommandées selon 
vos préférences. 

De plus, un nouveau volet pour Lien avec 
Windows vous permet d'accéder aux 
appels et aux messages sur votre iPhone 
ou téléphone Android connecté. Si cela ne 
vous intéresse pas, vous pouvez facile-
ment masquer ce volet. 
 
Explorateur de fichiers 
Outre le menu Démarrer, l'Explorateur de 
fichiers bénéficie également de quelques 
ajustements. La page d'accueil de l'Explo-
rateur de fichiers affiche désormais les 
fichiers recommandés pour les comptes 
Microsoft et les comptes locaux. Si cette 
option est activée, cette zone affichera les 
fichiers que vous utilisez fréquemment, 
les fichiers que vous avez récemment télé-
chargés ou les fichiers que vous avez ajou-
tés à la galerie de l'Explorateur de fichiers. 
Si vous préférez ne pas voir cela, vous 
pouvez facilement le désactiver. 
En survolant un fichier dans l'Explorateur 
de fichiers, vous verrez apparaître des 
commandes telles que « Ouvrir l'emplace-
ment du fichier » et « Demander à Copilot 
». Initialement, cette option sera dispo-
nible uniquement pour les comptes Micro-
soft personnels, mais sera bientôt étendue 
aux comptes professionnels et scolaires. 
 

Barre des tâches 
La barre des tâches de Windows bénéficie 
de quelques modifications. 
L'icône de la batterie dans la barre d'état 
système affiche désormais différentes cou-
leurs pour indiquer l'état de charge. Une 
icône verte signifie que votre PC est en 
charge et en bon état. Une icône jaune 
indique que la batterie est à 20 % ou 
moins. De plus, vous pouvez activer une 
option pour afficher le pourcentage de bat-
terie dans la barre d'état système. Survoler 
l'icône d'une application ouverte dans la 
barre des tâches affichera un nouveau bou-
ton « Partager avec Copilot ». Ce bouton 
active Copilot Vision, qui peut analyser le 
contenu du fichier et répondre à des ques-
tions. Vous ne souhaitez pas voir ce bou-
ton ? Vous pouvez facilement le désactiver 
dans les paramètres de la barre des tâches. 
 
Avec la dernière mise à jour, Microsoft a 
rendu encore plus difficile le choix d'un 
compte local lors de l'installation de Win-
dows 11. Mais au moins, vous pouvez 
désormais nommer votre dossier utilisa-
teur par défaut. Auparavant, Windows 
choisissait automatiquement un nom de 
dossier en fonction de votre nom d'utilisa-
teur, ce qui n'était pas toujours idéal.
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A
 Dallas comme partout 
ailleurs dans les villes 
hôtes de la Coupe du 

monde, la fête du football bat 
son plein. Après avoir sillonné 
Los Angeles en long, en large et 
en travers, et fait un petit stop 
par Kansas City pour voir 
Messi claquer un triplé histo-
rique et écrabouiller un mollet 
sans se faire reprendre par la 
patrouille, c’est ici que nous 
avons posé notre baluchon, 
pour humer l’air d’un Texas qui 
fascine et interroge à la fois. 
Mais, si les supporters étran-
gers, qu’ils soient Anglais, 
Croates, Mexicains ou 
Coréens, s’ambiancent au stade 
d’Arlington, devant les écrans 
géants du centre-ville ou dans 
les spectacles de rodéo, certains 
locaux n’ont pas vraiment la 
tête au ballon rond. C’est le cas 
de John, 34 ans, membre de 
plusieurs groupes militants 
comme le « Democratic Socia-
lists of America » et le « Movi-
miento », pourtant immense fan 
de sport et fier de vivre dans 
une ville « qui détient cinq 

grandes équipes des cinq sports 
les plus populaires aux Etats-
Unis ». 
« J’aimerais m’intéresser à la 
Coupe du monde mais com-
ment peut-on avoir la tête à ça 
quand on voit ce qu’il se passe 
ici au même moment ? », nous 
dit-il, les yeux dans le vague. « 
Ici », c’est l’aéroport de Love 
Field, le deuxième de la ville en 
taille et en importance, après 
l’aéroport international de Fort 
Worth. Si la plupart des suppor-
ters transitent par ce dernier, 
Love Field n’en reste pas moins 
une plaque tournante pour les 
vols domestiques durant le 
Mondial. 
 
Un étrange balai non loin des 
terminaux de Love Field 
A quelques centaines de mètres 
des terminaux, dans une zone 
plus reculée de l’aéroport, loin 
des regards des fans, c’est 
l’autre visage de l’Amérique de 
Donald Trump que nous avons 
sous les yeux. Armé de son 
téléobjectif Nikkon à longue 
portée, John scrute un étrange 
ballet qui se joue sur le tarmac 
un peu à l’écart. Celui des 
avions utilisés par l’ICE, la 
police de l’immigration, soit 
pour renvoyer directement les 
sans-papiers à l’étranger, soit 
pour les déposer à Dallas avant 
de les envoyer dans l’un des 
trois centres de détention du 
Texas, l’Etat qui « accueille » le 

plus grand nombre de détenus 
du pays. Et ce dans des propor-
tions gigantesques puisque ce 
ne sont pas moins de 25 à 30 % 
des sans-papiers amenés à être 
expulsés qui sont enfermés 
dans la région. Après trois 
heures d’attente à scruter le ciel 
depuis son poste d’observation, 
sur le rooftop du parking C de 
Love Field, les yeux rivés sur 
FlightAware, une application 
similaire à FlightRadar, un pre-
mier appareil intrigue John. « 
Vous voyez cet avion de la 
compagnie Eastern Air qui 
s’approche du parking ? C’est 
probablement celui que mon 
informateur, qui travaille dans 
un autre aéroport du pays, m’a 
annoncé. » 
C’est en effet sur ce parking 
privé d’une autre compagnie 
aérienne (Atlantic Aviation) 
que les détenus transitent dans 
le plus grand secret depuis le 
retour de Trump au pouvoir. « 
Atlantic Aviation n’effectue pas 
les vols elle-même mais fournit 
les infrastructures et les ser-
vices nécessaires à leur fonc-
tionnement. Nous estimons 
qu’une entreprise locale ne 
devrait pas participer à ce sys-
tème de déportation », peste le 
jeune homme. 
 
48 détenus pieds et poings 
liés descendent d’avion 
Au moment où cet avion - aussi 
utilisé pour ses vols commer-

ciaux - stoppe sa course, trois 
bus garés depuis plusieurs 
heures à quelques encablures se 
positionnent au pied de l’appa-
reil. Des gens s’affairent pour 
installer l’escalier duquel des-
cendent des hommes habillés 
en noirs (« les agents de l’ICE 
», assure John, les yeux fixés 
sur l’écran de son appareil 
photo, zoom maximum enclen-
ché). 
Il faudra patienter encore un 
bon quart d’heure avant de voir 
d’autres personnes en des-
cendre, visiblement solidement 
menottés aux mains et aux 
pieds, direction les bus de tran-
sit. On n’en compte pas moins 
de 48. John nous explique que 
l’Immigration and Customs 
Enforcement travaille main 
dans la main avec CSI Aviation, 
une société privée qui sous-trai-
te ensuite les opérations de 
transports de détenus à plu-
sieurs compagnies aériennes 
domestiques (Eastern Air, Air 
Wisconsin et GlobalX) ou de 
jets privés (Atlantic Aviation et 
Signature Aviation). C’est 
d’ailleurs sur l’une de ces com-
pagnies aériennes que la sélec-
tion anglaise a eu le loisir de 
voler le 13 juin dernier. 
Ces compagnies n’hésitent pas 
non plus à vendre leurs services 
aux supporters de football et à 
utiliser les lumières du Mondial 
pour communiquer sur les 
réseaux sociaux. 

Oïmiakon, L’endroit 
habité le plus froid du 
monde 

OÏMIAKON est un village russe de 
Sibérie orientale. C’est l’endroit 
habité qui enregistre les tempéra-
tures les plus basses dans le monde, 
à cause de sa situation entre deux 
chaînes de montagnes qui y retien-
nent l’air froid. Une température de -
71.2°C y fut enregistrée, la plus 
basse jamais atteinte dans une zone 
habitée. La température moyenne y 
est de -46 °C en janvier et le sol y est 
gelé en permanence. A titre compa-
ratif, la température d’un congéla-
teur est de -18°C. Il fait tellement 
froid à Oïmiakon que l’eau bouillan-
te jetée en l’air se transforme en 
glace avant même de toucher le sol. 
 
Dormir avec la télé 
allumée est lié à la 
dépression ! 

UNE RECHERCHE réalisée sur des 
hamsters, a prouvé que l’exposition 
à une source de lumière la nuit lors-
qu’on est couché peut conduire à 
toutes sortes de conséquences néga-
tives sur la santé, dont les troubles 
du sommeil, l’anxiété et la dépres-
sion. 
Cependant, une bonne nuit de som-
meil dans l’obscurité totale amélio-
rera significativement votre humeur. 
 
 
Un trader a fait perdre 
85 millions d’euros à 
sa société en vendant 
610 000 actions à 6 
yens au lieu de vendre 
6 actions à 610 000 
yens ! 

UN TRADER basé à Tokyo, au 
Japon, a coûté à ses employeurs de 
UBS Warburg environ 85 millions 
d’euros en 2001, après avoir déposé 
une commande incorrecte et vendu 
610 000 actions à six yens plutôt que 
six actions à 610 000 yens comme il 
l’avait prévu. 
Le trader négociait des actions de 
Dentsu, une agence de publicité 
japonaise qui a fait ses débuts à la 
bourse de Tokyo quelques jours 
auparavant. Le trader a démissionné 
dès qu’il a fait l’erreur. 
 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Lorsqu’on reçoit un appel de la 
police annonçant que notre 
véhicule volé a été retrouvé, on 
pousse généralement un soupir 
de soulagement. Mais le pro-
priétaire d’une luxueuse voiture 
de sport aux États-Unis risque 
d’accueillir la nouvelle avec 
beaucoup moins d’enthousias-
me: les voleurs ont complète-
ment démonté sa Porsche. Les 
photos diffusées par la police de 

Los Angeles montrent l’ampleur 
du travail des malfaiteurs. Il ne 
reste pratiquement plus rien de 
la voiture. 
L’habitacle, le moteur, les roues 
et les phares: tout a disparu.  
Ce modèle, dont le prix dépasse 
les 200.000 euros sur le marché 
belge, doit sans conteste être 
considéré comme une perte tota-
le.  
Il ne reste plus rien sur le véhi-

cule qui lui permettrait de bou-
ger. Il n’en reste que la carrosse-
rie, et encore.  
Les voitures de sport haut de 
gamme comme la Porsche 911 
sont souvent ciblées par les 
voleurs en raison de la grande 
valeur de leurs pièces détachées, 
qui peuvent être rapidement 
démontées puis revendues sur le 
marché noir plus aisément 
qu’un véhicule complet.

• 
 les militants qui docu‑

mentent les vols affrétés 
par l’ICE, la police anti‑
immigration de Donald 
Trump, en pleine Coupe 

du monde à Dallas

Une Porsche volée de grande valeur retrouvée par la police, 
mais la voiture a été entièrement dépouillée 

Les matchs se succèdent comme les vols discrets 
de l’ICE pour expulser à la pelle

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant

USA
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Projet "Earth’s Black Box": qu'est‐ce que cette "boîte 
noire de la Terre" qui verra le jour en 2026 ? 

"À
 moins d'une transformation radi-
cale de notre mode de vie, le 
changement climatique et autres 

périls d'origine humaine entraîneront l'ef-
fondrement de notre civilisation". Alors, 
comment communiquer aux générations 
futures ? Un projet de grande envergure, 
mené depuis 2021, pourrait s'achever 
d'ici la fin de l'année. Baptisé "Earth’s 
Black Box", pour "boîte noire de la 
Terre", il a pour but de laisser des traces 
de nos actions et nos manquements pour 
tenter d'enrayer le réchauffement clima-
tique. 
 
Enregistrer les actions contre le 
réchauffement climatique 
Inspirée par l'enregistreur de vol indes-
tructible d'un avion, "la boîte noire de la 
Terre enregistrera une multitude de don-
nées et de mesures relatives à la santé de 
notre planète. Ainsi, les générations 

futures pourront tirer des leçons de nos 
erreurs", résume l’agence australienne 
Rouser Lab en charge de ce projet depuis 
la COP 26 en 2021. 
 

"  La boîte noire de la Terre  
contiendra l'histoire de la façon dont 

l'humanité a réagi à la crise climatique. 
Il nous appartient à tous de déterminer 

comment cette  
histoire se terminera"."  

 
Son but est d'enregistrer les publications 
en lien avec le réchauffement climatique 
et les actions mises en place pour le 
ralentir. Cela peut être des données pro-

venant d'agences spatiales, d'organismes 
météorologiques et d'universités, mais 
aussi des discours, des reportages, des 
articles universitaires et des publications 
sur les réseaux sociaux. 
 
Earth’s Black Box : les chiffres 
impressionnants de ce projet 
Pour parvenir à un tel projet, les moyens 
mis à disposition sont importants. Tout 
d'abord, le choix de la placer en Tasmanie 
n'est pas dû au hasard. La boîte noire 
"sera construite sur du granit vieux de 
500 millions d'années, dans une région 
reculée de la côte ouest de la Tasmanie. 
C'est l'un des endroits les plus stables de 

la planète, tant sur le plan géologique que 
politique", continue l'agence Rouser Lab. 
Elle sera haute de 4 m et s'allongera sur 
16 m. Ses murs seront en béton armé et 
en acier. "Elle est conçue pour résister à 
toutes les menaces possibles, notamment 
les cyclones, les tremblements de terre, 
les incendies, les inondations et les 
attaques". De plus, la structure dispose de 
fondations renforcées et "comporte des 
cavités verticales de 15 m de profondeur 
creusées dans le granit sous-jacent pour 
la production d'énergie thermoélec-
trique". Enfin, le toit est équipé de 36 
panneaux solaires protégés par plusieurs 
couches de verre trempé. "À l'intérieur se 
trouvent un compartiment de stockage de 
données, des compartiments de stockage 
d'énergie et une chambre d'accès". 
S'il s'agit d'un projet d'envergure, rien ne 
dit que ce dernier sera un jour utile pour 
les générations futures.

Le réchauffement climatique est déjà là. Selon des chercheurs, la question de  
la viabilité à long terme de notre civilisation pourrait être remise en question du fait 
des nombreux risques (climat, guerres…). Aussi, des chercheurs conçoivent, depuis 
2021, une "boîte noire de la Terre", inspirée des dispositifs utilisés dans les avions. 

 

Un processus caché qui 
transforme le magma en 
force explosive révélé par 
une étude 
DES CHERCHEURS britanniques ont 
identifié un mécanisme encore sous-esti-
mé dans les éruptions volcaniques : la 
surchauffe du magma. Voici comment il 
pourrait influencer le déroulement et l'in-
tensité de ces événements. 
omment expliquer que certaines érup-
tions volcaniques soient particulièrement 
explosives ? Des chercheurs de l'Univer-
sité de Manchester (Royaume-Uni) 
apportent un nouvel éclairage sur cette 
question.  
Dans leurs travaux publiés dans la revue 
Nature Communications, les auteurs ont 
étudié le processus qui peut transformer 
le magma en une force explosive. Ils ont 
constaté que "l'histoire thermique" du 
magma, et notamment un phénomène de 
"surchauffe", pourrait jouer un rôle dans 
le déclenchement et l'intensité des érup-
tions volcaniques. 

Point de départ de ces travaux, l'éruption 
du volcan Tajogaite sur l'île de La Palma, 
dans l'archipel espagnol des Canaries, en 
2021. Pendant près de trois mois, ce vol-
can a projeté des fontaines de lave attei-
gnant parfois plusieurs centaines de 
mètres de hauteur et recouvert de vastes 
zones sous des coulées de magma. Les 
chercheurs ont utilisé des échantillons 
collectés lors de cette éruption afin de 
mieux comprendre les mécanismes qui 
contrôlent le comportement du magma 
avant et pendant son ascension vers la 
surface. 
Comment la cristallisation du magma 
influence les éruptions volcaniques 
Dans le cadre de leurs travaux, les scien-
tifiques ont reproduit en laboratoire les 
conditions des réservoirs magmatiques 
situés sous les volcans.  
Grâce à une technique d'imagerie par 
rayons X, ils ont pu observer en temps 
réel la formation des cristaux à l'intérieur 
du magma et suivre son évolution sous 
des conditions de température et de pres-
sion extrêmes. 

Qu'est-ce que la cristallisation du 
magma ? 
La cristallisation est le processus par 
lequel le magma, une roche en fusion 
présente sous la surface terrestre, refroi-
dit progressivement et forme des cris-
taux. Cette transformation modifie ses 
propriétés physiques, notamment sa vis-
cosité, c'est-à-dire sa capacité à s'écouler. 
Un magma riche en cristaux devient 
généralement plus épais et plus lent, tan-
dis qu'un magma pauvre en cristaux reste 
plus fluide. 
Les résultats ont mis en évidence une 
forte différence en fonction de l'état ther-
mique initial du magma. Lorsque celui-ci 
n'avait pas été fortement chauffé aupara-
vant, les premiers cristaux apparaissaient 
en une vingtaine de minutes. En 
revanche, lorsqu'il avait subi une impor-
tante surchauffe, la cristallisation était 
retardée de plus de huit heures. 
 
Améliorer la surveillance volcanique 
"Les modèles actuels d'aléa volcanique 
se concentrent généralement sur la chi-

mie du magma, sa teneur en gaz et les 
variations de pression", détaille dans un 
communiqué Margherita Polacci, maître 
de conférences en volcanologie à l'Uni-
versité de Manchester et co-auteure de 
l'étude. 
La chercheuse estime que l'histoire ther-
mique du magma constitue un facteur 
supplémentaire à prendre en compte. 
Selon elle, ces travaux montrent que la 
surchauffe peut modifier la vitesse de 
cristallisation et, par conséquent, influen-
cer l'évolution d'une éruption volcanique. 
Selon les chercheurs, ces résultats pour-
raient améliorer l'interprétation des don-
nées de surveillance volcanique et aider 
les scientifiques à mieux prévoir le com-
portement des éruptions. 
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On connait le cancer du côlon, de 
la prostate, du sein, du foie... 
mais peut‐on avoir un cancer du 

coeur ? Cet organe vital peut‐il lui aussi 
être concerné par le développement de 
cellules cancéreuses ? Le Pr Gérard 
Helft, cardiologue et Président de la 
Fédération française de Cardiologie, a 
répondu à nos questions. 
 
Peut‐on avoir un cancer du cœur ? 
Oui, c'est possible, même si les tumeurs 
cardiaques sont très rares. "Dans sa car‐
rière, le cardiologue en rencontre peu. 
Dans les centres de chirurgie car‐
diaques, elles représentent moins de 
1% des interventions. Moins d'une per‐
sonne sur 2 000 développe des tumeurs 
cardiaques et les 3/4 des tumeurs car‐
diaques ne sont pas cancéreuses", préci‐
se le Pr Helft.  
 
Pourquoi est‐il si rare ? 
"On ne sait pas vraiment répondre à 
cette question. Les cancers sont des 
amas de cellules qui se multiplient de 
façon anormale et anarchique, créant 
une tumeur maligne, et le fait est que les 
cellules cardiaques sont moins sujettes 
à ce dérèglement", répond notre interlo‐
cuteur.  
 

Comment évolue généralement une 
tumeur cardiaque ? 
Les tumeurs cardiaques cancéreuses 
sont très rares. La majorité des tumeurs 
sont donc bénignes. "La plus fréquente 
des tumeurs cardiaques bénignes est 
appelée un "myxome cardiaque" qui se 
développe à partir de résidus embryon‐
naires.  
Dans la très grande majorité des cas, le 
myxome est dans l'oreillette gauche et il 
est souvent découvert par hasard. Une 
fois diagnostiqué, son traitement de 
référence est la chirurgie (résection du 
myxome) car le risque est que la tumeur 
s'enclave au niveau de la valve mitrale 
(ndlr : la valve mitrale se trouve du côté 
gauche du cœur, entre le ventricule 
gauche et l'oreillette gauche)". 
 
Quels symptômes peut‐il entraîner ? 
Une tumeur cardiaque peut être décou‐
verte en cas de symptômes cardiaques, 
comme par exemple : 

 
Des palpitations 
Une insuffisance cardiaque 
Des troubles du rythme cardiaque 
"Mais l'idée n'est pas de faire peur à 
toutes les personnes qui ont des symp‐
tômes cardiaques, car insistons‐le, le 
cancer du cœur est vraiment rare", tient 
à ajouter notre interlocuteur.  
 
Quelles sont les causes de développe‐
ment des tumeurs cardiaques ? 
Une tumeur cardiaque est rarement pri‐
mitive. "La majorité des tumeurs car‐
diaques malignes sont des métastases, 
autrement dit des tumeurs secondaires 
à un cancer initial, le plus souvent à un 
cancer du poumon, du sein ou du rein. 
Mais même si un patient a un cancer du 
sein ou du rein par exemple, le cœur 
n'est pas une localisation fréquente de 
métastases", rapporte le Pr Helft.  
Ce n'est pas du tout une recherche sys‐
tématique du cancérologue.   

Comment pose‐t‐on le diagnostic 
d'une tumeur cardiaque ? 
Le plus souvent, les tumeurs cardiaques 
sont découvertes de manière fortuite à 
l'occasion d'une échographie cardiaque. 
Souvent, on réalise un scanner ou une 
IRM en complément.  
La biopsie n'est généralement pas effec‐
tuée parce que l'imagerie suffit à distin‐
guer les tumeurs bénignes des tumeurs 
malignes. Le cardiologue envoie ensuite 
son patient dans un service de chirurgie 
cardiaque pour mettre en place un trai‐
tement. 
 
Comment traiter une tumeur  
cardiaque ?  
► Si la tumeur cardiaque est primitive 
(rarement), le traitement comprend 
l'exérèse de la tumeur si possible com‐
plété selon le cas par de la radiothérapie 
et/ou de la chimiothérapie, 
 
► Si la tumeur cardiaque est secondaire 
à un autre cancer (métastases), qui est 
le cas le plus fréquent, le traitement 
dépend de la tumeur d'origine. Il peut 
consister en une radiothérapie ou chi‐
miothérapie, éventuellement de la chi‐
rurgie. "C'est du cas par cas", résume 
l'expert.  
 
Quelle espérance de vie en cas de 
tumeurs cardiaques ? 
Difficile de répondre tant l'espérance de 
vie dépend de nombreux paramètres 
comme l'étendue et du stade de la 
tumeur initiale, le nombre de méta‐
stases, l'âge du patient, ses antécé‐
dents...  
De manière générale, la présence de 
métastases est liée à un pronostic plus 
sombre. "Mais comme la plupart des 
tumeurs cardiaques sont bénignes, elles 
sont généralement enlevées lors d'une 
opération et l'espérance de vie n'est pas 
modifiée", 

BIEN-ÊTRE

Les tumeurs sont souvent 
découvertes par hasard 
lors d'une échographie 
cardiaque ou en cas de 
symptômes évocateurs. 

BIEN‑ÊTRE

Cancer du coeur : quels symptômes,  
ça existe ?

Plante diurétique :  
liste, pour maigrir, 
hypertension, reins 

PARMI les plantes médicinales, cer‐
taines ont des propriétés diurétiques 
c'est‐à‐dire qu'elles augmentent le net‐
toyage des reins. 
 
Définition : qu'est‐ce qu'une plante 
diurétique ?  
Une plante diurétique a la capacité 
d'augmenter la diurèse, c'est‐à‐dire le 
travail de nettoyage des reins. "Une 
plante diurétique augmente le volume 
des urines et la concentration des 
toxines dans l'urine, les reins filtrant le 
sang des toxines" explique Christopher 
Vasey, naturopathe. Le chiendent, le 
pissenlit, l'orthosiphon, le frêne, la pilo‐
selle, la queue de cerise, le bouleau, la 
queue‐de‐cerise, le cassis/feuille et la 
reine‐des‐prés sont des exemples de 
plantes diurétiques. 
 
Quelles sont les plantes diurétiques 
les plus puissantes ?  
"La piloselle est un puissant diurétique 
qui a aussi une action désinfectante sur 
les voies urinaire" indique le naturo‐
pathe. "La bruyère et le pissenlit sont 
également de puissants diurétiques" 
enseigne‐t‐il. Cependant, notre expert 
précise que ces plantes diurétiques 
n'ont pas les mêmes effets selon la per‐
sonne qui les prend. 
 
Quelles sont les plantes diurétiques 
pour maigrir ?  
Les plantes diurétiques peuvent être 
utiles s'il existe un excès d'eau dans 

l'organisme. Cette rétention d'eau 
concerne surtout les femmes. Les 
plantes drainantes favorisent la perte 
de l'eau piégée dans les cellules. "Les 
plantes diurétiques recommandées si 
vous faites de la rétention d'eau sont la 
piloselle, l'orthosiphon" enseigne 
Christopher Vasey. "L'orthosiphon sti‐
mule aussi le métabolisme" ajoute‐t‐il. 
Elle peut vous aider à mieux brûler les 
calories en plus de lutter contre la 
rétention d'eau. 
 
Rétention d'eau : comment savoir, 
que faire ? 
La rétention d'eau ou "œdème" est une 
accumulation d'eau au sein d'un tissu. 
Elle peut être provoquée par diverses 
pathologies, mais peut aussi être due à 
un manque d'activité physique. Com‐
ment lutter contre la rétention d'eau ? 
Que faire quand ça arrive ? Conseils et 
explications du Dr Neetish Gunnoo, 
angiologue. 
 
Quelles sont les plantes diurétiques 
pour les reins ?  
Toutes les plantes diurétiques stimu‐
lent les reins. "Elles peuvent être utili‐
sées en cas de paresse rénale lorsque 
les reins éliminent moins qu'ils ne 
devraient. Cela permet aux reins d'éli‐
miner l'urée, la créatine, l'acide urique" 
explique Christopher Vasey. 
 
Quelles sont les plantes diurétiques 
bonnes pour l'hypertension ? 
Des reins qui dysfonctionnent à cause 
d'une dégénérescence, d'une sténose 
ou à cause de filtres bouchés en raison 
d'un excès de toxines peuvent freiner le 
sang qui traverse les reins pour retour‐

ner dans la circulation sanguine. "Le 
sang qui a du mal à traverser les reins 
fait pression et le cœur doit pomper 
plus fort pour que le sang traverse les 
reins" explique le naturopathe.  
C'est pourquoi les pathologies rénales 
favorisent l'hypertension artérielle ou 
peuvent l'aggraver.  
Les plantes diurétiques peuvent amé‐
liorer les problèmes hypertension arté‐
rielle modérée, en complément d'une 
hygiène de vie ou des traitements médi‐
camenteux. "Les plantes diurétiques 
conseillées si vous avez de l'hyperten‐
sion artérielle sont le bouleau, la queue 
de cerise, la piloselle, le frêne" enseigne 
le naturopathe. 
 
Hypertension : quels symptômes  
doivent alerter ? Que faire ? 
Selon les chiffres publiés en mai 2023 
par Santé Publique France, 17 millions 
de personnes sont atteintes d'hyper‐
tension artérielle en France dont plus 
de 6 millions sans le savoir.  
Un mal de tête le matin peut alerter... 
 

Quels sont les dangers des plantes 
diurétiques ?  
"Les plantes diurétiques sont douces. 
Elles n'ont pas les inconvénients des 
diurétiques pharmaceutiques qui désé‐
quilibrent la teneur minérale des tis‐
sus" informe Christopher Vasey.  
Cependant, l'utilisation des plantes 
médicinales n'est pas anodine et toute 
plante peut interagir avec des médica‐
ments (anticoagulants, diurétiques, 
HTA, diabète, etc.).  
Demandez donc conseil à votre méde‐
cin ou votre pharmacien avant de 
prendre une plante diurétique. 
 
Quelles sont les contre‐indications 
des plantes diurétiques ? 
La piloselle est déconseillée en cas 
d'hypotension trop importante.  
 
La reine‐des‐prés est déconseillée pour 
les femmes enceintes et allaitantes. 
L'orthosiphon est contre‐indiquée en 
cas d'œdème du cœur et des reins.  
Le pissenlit est contre‐indiqué si vous 
souffrez de calculs biliaires
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télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Série dramatique - Etats-Unis 2025 
          Good American Family 

  Coupe du monde. 3e journée. Groupe B. 
           Suisse / Canada 

   Magazine de société 
           France 
           Enquêtes criminelles 

 Comédie 
          France - 2016 
             Brice 3 

  Le 5e tour 
           Golf

 Film d'animatio 
          Japon - 2013 
           Albator, corsaire de l'espace 

  Justice - 2026 
             Justice en France 

 Comédie - France 2025 
          Certains l'aiment chauve 

  Film policier 
           Etats-Unis - 2006 
           Inside Man, l'homme de l'intérieur 

  Comédie dramatique - 2025 
           On ira 

  Drame - France - 2025 
           Les Braises 

 Film fantastique 
         Grande-Bretagne - Etats-Unis - 2011 
       Harry Potter et les Reliques de la mort : 2e partie 
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21 h 25
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21 h 25
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la chaine 21h00
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Film d'action (Etats-Unis - 2017) 

Atomic Blonde 
Dans le tumulte des années 1980, au cœur de la 
guerre froide, Lorraine Broughton (Charlize Theron), 
une agente britannique d'élite, est envoyée à Berlin, 
une ville déchirée par les tensions politiques et les 
complots d'espionnage. Sa mission : récupérer un 
dossier crucial détenu par un agent double, dossier 
qui, s'il tombait entre de mauvaises mains, pourrait 
déclencher un cataclysme mondial. En atterrissant 
dans cette métropole, Lorraine réalise rapidement 
qu'elle a pénétré un véritable nid de vipères, où  
loyauté et trahison s'entrelacent. 

Film d'action (Etats-Unis  Chine 2014) 

Transformers : l'âge de l'extinction 
Alors que les Transformers sont désormais considérés 
comme des hors-la-loi, le gouvernement américain, 
sous la direction de Harold Attinger (Kelsey Grammer) 
et avec le soutien des mercenaires dirigés par James 
Savoy (Titus Welliver), est déterminé à traquer ces 
créatures extraterrestres pour les éliminer.  
Lorsqu'Attinger et ses agents découvrent la présence 
d'Optimus Prime, une chasse à l’homme se déclenche 
et Cade, sa fille Tessa (Nicola Peltz) et son petit ami 
Shane (Jack Reynor) se voient contraints de fuir. 
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:06 12:31 16:23 19:52 21:41

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:44 12:41 16:21 19:48 21:25

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:37 12:57 16:47 20:16 22:02

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:43 13:02 16:52 20:20 22:05

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:48 13:05 16:54 20:22 22:07

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:14 12:36 16:27 19:55 21:42

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
03:31 12:50 16:40 20:08 21:55

MÉDECINS IVOIRIENS 
EN STAGE À BLIDA 
A l’école du modèle 
algérien 
UN PROGRAMME de formation 
destiné à des médecins ivoiriens a été 
lancé au Centre anticancer (CAC) de 
Blida, en coordination avec Roche 
Algérie. Conçu au profit de 
spécialistes en oncologie et en 
chirurgie, ce programme vise à 
favoriser l’échange d’expertises et 
d’expériences, tout en renforçant la 
coopération Sud-Sud. Le professeur 
Adda Bounedjar, président du Comité 
national de prévention et de lutte 
contre le cancer et chef du service 
d’oncologie du Centre anticancer de 
Blida, a indiqué, dans un 
communiqué, que l’établissement a 
accueilli une délégation composée de 
15 médecins et chirurgiens ivoiriens 
dans le cadre d’une formation 
médicale spécialisée consacrée aux 
technologies et aux traitements les 
plus récents du cancer du sein. Selon 
lui, ce programme a pour objectif de 
consolider la position de l’Algérie en 
tant que pôle de formation en 
cancérologie en Afrique. Il a souligné 
que «le modèle algérien est devenu 
une référence et qu’il est aujourd’hui 
mis en œuvre en Côte d’Ivoire, 
renforçant ainsi la coopération, 
l’échange d’expertises et réaffirmant le 
leadership de l’Algérie dans ce 
domaine».  
Le professeur Bounedjar a ajouté que 
cette initiative s’inscrit dans le cadre 
de la stratégie nationale de lutte contre 
le cancer et traduit les orientations du 
président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, visant à 
renforcer le rôle central de l’Algérie 
dans les domaines de la formation et 
de la santé. 
Les participants ont salué l’approche 
algérienne en cancérologie, 
notamment le Guide national unifié de 
traitement du cancer, mis en place en 
2022 et actualisé en 2024.  

T. Bouhamidi 
 
TRAFIC 
DE STUPÉFIANTS  
Dix narcotrafiquants 
arrêtés  
DIX NARCOTRAFIQUANTS ont été 
arrêtés et d’importantes quantités de 
stupéfiants saisies lors de deux 
opérations distinctes menées à El 
Bayadh et Mascara, a indiqué hier un 
communiqué du ministère de la 
Défense nationale (MDN). Selon la 
même source, les unités de la 
Gendarmerie nationale relevant du 
secteur militaire d’El Bayadh (2e 
Région militaire) ont interpellé, le 22 
juin 2026, cinq individus et mis la 
main sur 69 kg de cocaïne, quatre 
véhicules touristiques, un camion, plus 
de 400 millions de centimes ainsi que 
huit téléphones portables.  
Dans une seconde opération menée à 
Mascara, cinq autres narcotrafiquants 
ont été arrêtés.  
Les éléments de la Gendarmerie 
nationale ont saisi 2 quintaux et 45 kg 
de kif traité, 196 comprimés 
psychotropes, 19 téléphones portables, 
trois véhicules, trois motocyclettes, 
ainsi qu’une somme d’argent 
provenant des revenus de ce trafic. 
S. N.

LA MINISTRE de la Formation et de l’Ensei-
gnement professionnels, Mme Nassima 
Arhab, a reçu hier au siège de son départe-
ment, le PDG de Fiat Algérie, Raoui Beji, 
dans le cadre d’une rencontre de travail 
consacrée au renforcement de la coopération 
entre le secteur de la formation profession-
nelle et l’industrie automobile. 
Cette réunion s’inscrit dans la volonté com-
mune des deux parties d’accompagner la 
transformation industrielle que connaît l’Al-
gérie, notamment dans le domaine de la 
construction et de l’assemblage automobile, 
en mettant l’accent sur le développement des 
compétences humaines nationales. 
Au cœur des échanges, la nécessité de mettre 
en place des programmes de formation spé-
cialisés et innovants dédiés aux métiers de 

l’automobile a été fortement soulignée. Ces 
formations, conçues selon des standards 
modernes, visent à doter le marché national 
d’une main-d’œuvre qualifiée, capable de 
répondre aux exigences techniques des 
usines et d’améliorer la compétitivité du sec-
teur mécanique. 
Les deux parties ont également abordé les 
perspectives de développement de la forma-
tion pratique à travers les stages en milieu 
professionnel, ainsi que le renforcement des 
passerelles entre les centres de formation 
professionnelle et les entreprises indus-
trielles. L’objectif est d’assurer une meilleure 
adéquation entre les contenus pédagogiques 
et les besoins réels du marché du travail, 
notamment ceux des unités de production et 
de montage automobile. 

Une attention particulière a été accordée à la 
structuration d’un écosystème de formation 
intégré couvrant l’ensemble de la chaîne de 
valeur de l’industrie automobile, en particu-
lier le réseau de sous-traitance nationale. Il 
s’agit de développer des filières ciblées per-
mettant d’accompagner les petites et 
moyennes entreprises actives ou souhaitant 
s’intégrer dans la production de pièces de 
rechange et les services industriels associés. 
A l’issue de cette rencontre, les deux parties 
ont réaffirmé leur engagement à poursuivre la 
coordination et à renforcer leur partenariat 
stratégique, afin de soutenir durablement le 
développement de l’industrie automobile en 
Algérie et de consolider les bases d’une éco-
nomie productive et compétitive. 

A. D.

FIAT ALGÉRIE – FORMATION PRO  

Le deal pour accélérer la filière auto

Ce partenariat stratégique 
entre les deux institutions 
vise à faciliter les dépla-

cements des pensionnés, tout en 
allégeant significativement le 
coût de leurs trajets, qu’ils soient 
familiaux, administratifs ou de 
loisirs. La carte «Waqar», dont le 
nom signifie «Dignité», sera 
attribuée à l’ensemble des retrai-
tés affiliés à la CNR et leur per-
mettra de voyager à tarif réduit 
sur toutes les lignes exploitées 
par la SNTF, sans distinction de 
destination. 
Prévue pour une mise en service 
officielle à compter du 1er 
juillet, cette initiative s’inscrit 
dans une politique publique plus 
large de valorisation du statut 
des retraités et de consolidation 
de la protection sociale.  

Elle intervient dans un contexte 
marqué par la multiplication des 
mesures destinées à améliorer le 
pouvoir d’achat et à diversifier 
les avantages accordés à cette 
catégorie de citoyens. 
Dans le même élan, la CNR avait 
déjà conclu, en mai dernier, une 
convention avec la Banque de 
développement local (BDL). Cet 
accord a permis d’ouvrir aux 
retraités l’accès à des crédits 
bancaires à conditions préféren-
tielles, offrant ainsi de nouvelles 
possibilités de financement 
adaptées à leurs besoins quoti-
diens, qu’il s’agisse de dépenses 
personnelles, de santé ou de pro-
jets familiaux. 
Par ailleurs, le dispositif d’ac-
compagnement s’étend égale-
ment au secteur des assurances. 

Les pensionnés peuvent désor-
mais bénéficier de réductions 
pouvant atteindre 50 % sur plu-
sieurs produits essentiels, notam-
ment l’assurance automobile, 
l’assurance habitation, l’assuran-
ce voyage ainsi que la couvertu-
re obligatoire contre les catas-
trophes naturelles (CAT-NAT). 
Ces mesures contribuent à allé-
ger la charge financière globale 
des ménages concernés. 
Au-delà de l’impact direct sur le 
budget des retraités, ces actions 
coordonnées traduisent une 
volonté des pouvoirs publics de 
mettre en place un système plus 
inclusif et plus équitable, fondé 
sur un meilleur accès aux ser-
vices de base. Elles participent 
également à la reconnaissanceµ-
du rôle des retraités dans le 

développement du pays et à la 
valorisation de leur parcours pro-
fessionnel. 
Progressivement, c’est donc un 
véritable écosystème d’avan-
tages sociaux qui se met en 
place, combinant transport, ser-
vices bancaires et assurances. 
Cette approche intégrée vise à 
offrir un accompagnement plus 
complet aux personnes âgées et à 
renforcer leur autonomie dans la 
vie quotidienne. 
Ainsi, le statut de retraité évolue 
progressivement pour dépasser 
la seule perception de pension 
mensuelle, devenant celui d’un 
bénéficiaire pleinement intégré 
dans une politique sociale globa-
le, fondée sur la dignité, la soli-
darité et la justice sociale. 

Aymen D.

SNTF  

Le train à moitié prix 
pour les retraités dès le 1er juillet 
Grâce à une nouvelle convention signée entre la Société nationale des transports ferroviaires (SNTF) 

et la Caisse nationale des retraites (CNR), les retraités algériens bénéficieront, à partir du 1er juillet 2026, 
d’une réduction de 50 % sur l’ensemble du réseau ferroviaire national via la carte «Waqar». Une mesure qui 

s’inscrit dans une dynamique de renforcement des acquis sociaux en faveur des personnes âgées 
et d’amélioration de leurs conditions de mobilité à travers le territoire.
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